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A P R O P O S 

DI-: 

MEDICAMENTS ANTI LÉPREUX 
D'ORIGINE VÉGÉTALE 

X. 

A L B I Z Z I A DuRAZZ. 

Le ^>-cnre Albizzia, dont nous avons cité an t é r i eu remen t 
deux espèces pa rmi les plantes dites « ant i lépreuses », 
comprend environ 75 espèces répart ies dans diverses 
rég ions tropicales de l 'Ancien Monde et dont la synony­
mie est souvent fo r t comji l iquée. 

Des espèces ont passé dans divers genres et, par exem­
ple, du genre Acacia dans le genre Albizzia, et possèdent 
probablement des caractères économiques semblables ou 
du moins très voisins. Plusieurs d'entre elles sont utilisées 
en médec ine , comme productrices de bois et de mat ières 
tannantes. Elles sont parfois aussi cultivées pour l 'om­
brage, dans les plantations et pour l 'amél iorat ion du sol, 
tant par leurs nodosi tés radicales que par leurs folioles, 
qui accumulent de l 'humus sur le sol. 

Au point de vue méd ic ina l , leurs emplois sont variés et 
demanderaient à être revisés; chez plusieurs espèces, on a 
s ignalé la présence de saponine, en m ê m e temps que de 
tanin dans les écorces. C'est probablement à ces deux 
groupes de substances que ces espèces doivent leurs pro­
priétés médic inales . 

Nous ne les re lèverons pas toutes. 
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*Albizzia ainara Boivin. — Indes orientales. 

Les Hindous accordent des propr ié tés ant i lépreuses à 
l 'huile des graines de celte plante; elle est util isée contre 
la lèpre blanche. Ils la considèrent aussi comme utile 
contre les affections inflammatoires, par application des 
feuilles, par exemple sur : érysipèle, abcès. 

La poudre des graines est astringente. 
Le tronc laisse exsuder une gomme de qual i té infé­

rieure, employée pour falsifier la gomme arabique. 
L'écorce renfermerait de la saponine. 

W. D Y M O C K , Veget. Materia medica West India, 1885, p. 287; 
Tropenpflanzer, X V , 1911, p. 219; C . W E H M E R , Pflanzenstoffe, 
éd. 2, I, 1928, p. 485; W A T T , Diet. I , 1889, p. 155. 

Albizzia anthelmintica linnujn. - Afrique tropicale. 

L'écorce de ce petit arbre de 4 à 6 m, d é n o m m é (( Mous-
séna », a été considérée en Afrique siid-occideidnle 
comme un anthelminthiqiie, ténif i ige , de valeiu' équiva­
lente, pour des auteurs, au Kousso et a été utilisée dans 
le m ê m e but en Abyssinie, en Angola et en Guinée. 

Schinz rappelle, pour l'Abyssinie, l 'emploi de cette 
espèce contre le taenia. 

L'écorce b r u n â t r e est de goû t amer, devenant dou­
ceât re ; elle renferme une saponine facile à dédoubler et 
un alcaloïde d i f f i c i l e à séparer de la saponine pour les uns; 
pour les autres, cette substance (( nu)ussénine » ne serait 
pas a lcaloïdique; celte drogue, connue dé j à en Europe 
sous le nom d'« Écorce de Musena )>, renfermerait donc 
une substance active « musenine ou moussén ine ». 

Caventou et Legendre ne purent en extraire d'alcaloïde, 
mais une substance part icul ière acide et résineuse, consi­
dérée comme identique à la musenine de Thie l , du groupe 
des saponines. 

Pour Payer et Liebiscli, la totalité des saponines com­
porte, dans une écorce d'origine non dé te rminée , 8,2 %, 
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tandis que Watt et Breyer-Brandwyck isolèrent , de plantes 
du Sud-Ouest afr icain, 0,6622 % seulement de saponine. 
Cette dernière aurait un pouvoir hémoly t ique faible, 
serait non toxique en injections intraveineuses chez les 
lapins, ce qui a fa i t douter de la valeur vermifuge des 
écorces. 

L'extrait alcoolique sec des écorce;; à la dose de 2 gr par 
k i lo est non toxique pour le l ap in ; chez le chat, elle pro­
voque des s y m p t ô m e s de faible irr i tat ion gastro-intesti­
nale. 

A. F. M Ö L L E R , Ber. deuts. Pharmac. Gesell. Berlin, V I I I , . 

1898, p . 94; W A T T et B R E Y E R - B R A N D W Y C K , Medic, and pois, plants 
S . Africa, 1932, p . 63; H. S C H I N Z , in Mémoire Herbier Boissier, 
n ° 1, 1900, p . 103; C . W E H M E R , Pflanzenstoffe, éd. 2 , I , 1929, 

p . 485; Tropenpflanzer, 1901, p . 332; ÉM. P E R R O T , Matières 
premières usuelles Règne végétal, 1943-1944, I I , p . 1419. 

Albizzia Antunesiana Harms. — Afrique tropicale mér i ­
dionale. 

L'écorce et son suc sont utilises n iédic ina lement par 
certains indigènes de la Rhodésie du INord. 

L ' in fus ion des écorces est util isée en application sur les 
coupures pour p réven i r la suppuration. 

Le suc du bois inst i l lé dans l 'œil calme les inf lamma­
tions. 

W A T T et B R E Y E R - B R A N D W Y C K , loc. cit., 1932, p. 64. 

Albizzia basaltioa Benth. - (^)ucensland. 

Petit arbre à bois de valeur; ses feuilles sont mangées 
par le béta i l . 

J . H. M A I D E N , Us. Nat. Plants Australia, 1889, pp. 116, 371. 

Albizzia eanescens Benth. — (hieensland. 

Arbre à bois bien m a r q u é . 
J . H. M A I D E N , U S . Nat. Plants Australia, 1889, p. 371 . 
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Albizzia Hendersonia F. v. Mnell. — Nouvelle-Galles du 
Sud, Queensland. 
Arbre à bois dur de valeur. 
Cette espèce est rappor tée au genre Pifhecolohiinii : 

P. Hendersonii. 

J . H . M A I D E N , Us. Nat. Plants Australia, 1889, p. 371. 

*An)izzia Lebbek Benth. — Régions tropicales; Nob. 1, 
p. 244. 
D'après Maiden, la plante renfermerait de la saponine. 
D 'après Dalziel, on ne citerait pas en Afrique d'emplois 

méd ic inaux de cette plante, introduite comme arbre d'or­
nement ou d'ombrage dans les plantalious el uliliséc pour 
son bois de valeur. 

Pour Watt, l 'écorce est tannante et laisse exsuder une 
gomme à caractères mal déf in is , pour les uns équivalente 
à la gomme arabique, pour d'autres de fai!)lc valeur el 
employée surtout pour falsifi<'r la gomme arabique. 
L'écorce renfi^rme de 7 à 11 % de tanin et de la saponine. 

Pour P. .7. Greenway {Bull. Imp. Inst., XXNIX, 1941, 
p. 225; Cum resinous and mucilaginous plants in the East 
Afr ican , Agric. Jonrn., ap. 1941, p. 242), l 'écorce des 
branches et les feuilles de VA. Lehbek donneraient envi­
ron 4 % (le tanin en Afrique orientale. 

L'buile extraite des graines serait uti l isée contre la 
lèpre . 

Les écorces et graines sont éga lement employées contre 
<les maux d'yeux; ces dernières sont astringentes et servent 
à combaltre : hémor ro ïdes , d ia r rhée , g o n o r r h é e . 

Les graines pulvérisées, mises en pâte avec de l'eau, 
sont appliquées sur les gonflements scrofuleux des 
glandes. 

D A L Z I E L , ITS . Pl. West trop. Af r . , 1937, p. 211; Tropenpflanzer, 
X V , 1911, p. 219; C. W E H M E R , Pflanzenstoffe, éd. 2, I , 1929, 

]). 485; M A I D E N , Indigenous vegetable drugs. Departm. Agric. 
Sydney, Miscell. Publication, n" 256, 1898, p. 12; D R A G E N D O R F F , 

Heilpflanzen, p. 289. 
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Albizzia lophautha Benth.; Acacia lophantha W i l l d . — 
Australie occidentale. 
Renfermerait dans les écorces de la saponine et 8 % 

de tan in . 
Les racines contiendraient, d ' ap rès Rummel cité par 

Maiden, à l'état sec : 10 % de saponine. 
Les feuilles sont mangées par le bétail . 
La décoction est utilisée pour calmer les maux après 

la dé l ivrance . 
Les graines contusées dans de l'eau provoquent une 

odeui' nauséeuse. 
C . W E H M E R , loc. cit., 1929, p. 485; J . H. M A I D E N , Indigenous 

vegetable drugs. Departm. .\gric. Sydney, Miscell. Publication, 
n° 256, 1898, p. 12; J . H. M A I D E N , U S . Nat. Plants Australia, 
1889, )). 315, pp. 116, 637; W A T T et B R E Y E R - B R A N D W Y C K , loo. cit., 

1032, p. 64. 

Albizzia lucida Ih-nth. — Malaisie. 
Renfermerait un alcaloïde d 'après M. Greshoff. 

Albizzia pallida Fourn. — Abyssinie. 

Produirait une gomme. 
Notizbl. Köiiingl. Bot. Garten Berlin, n" 35, Bd IV , 1904, 

p. 155. 

A|l)izzia pr<K'era Benth. — Australie boréale, Asie tropi­
cale. 
Bois très utilisé. 

.1. H. M A I D E N , U S . Nat. Plants Australia, 1889, p. 372. 

Albizzia saponarla Bl.; Inga saponaria W i l l d . — Iles de 
la Sonde, Nouvelle-Guinée. 
L'écorce et les graines servent pour la pêche et renfer­

meraient : saponine et traces d 'alcaloïde, d'après M . Gres­
hoff . 

Les feuilles renfermeraient de l'acide cathartique. 
C. W E H M E R , Pflanzenstoffe, toc. cit., 1929, p. 485. 
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Albizzia Sassa Macbride; A. fastigiata E. Meyer; A. gum-
mifera (Gmel.) C. A. Smith. — Afrique tropicale. 
Les racines et les feuilles de cet Albizzia donnent u n 

décocté fortement purgatif, mais le D"' Oberdoerffer n ' i n ­
sista pas sur leur valeur an t i lépreuse . 

L'écorce exsude une gomme de couleur claire, inso­
luble, connue sous le nom de K Sassa », ut i l isée comme 
cosmét ique et pour écarter les mauvais esprits. 

Plante dite toxique, utilisée en médecine ind igène par 
les Zoulous. 

L ' infusion de l 'écorce froide ou chaude est appl iquée 
sur les membres contre les maladies de la peau; à f ro id 
contre les inflammations du globe oculaire. 

Au Mozambique, les ind igènes utilisent l 'écorce pour 
gué r i r la bronchite. 

W A T T et B R E Y E R - B R A N D W Y C K , loc. cit., 1932, p. 64; O B E R ­

D O E R F F E R , Tropenpflanzer, X L I , 1938, p. 25; D A L Z I E L , Us. p l . 
West trop. Afr . , 1937, p. 211. 

Albizzia stipulata Boiv. — Indes anglaises, ,Iava. 
Produirait, par saignée des écorces, une gomme et 

contiendrait de la saponine. Le bois renfermerait une cire. 
G. W E H . M E R , loc. cit., 1929, p. 485. 

Albizzia Thozetiana F. v. Mnell. — Queensland. 
Bois rouge de valeur. 

J . H . M A I D E N , U S . Nat. Plants Australia, 1889, p. 372. 

Albizzia Toona Bailey. — Queensland. 
Bois rappelant le cèdre, utilisable dans diverses circon­

stances. 
J . H . M A I D E N , U S . Nat. Plants Australia, 1889, p. 372. 

Albizzia umbalusiana Sim. — Sud af r ica in . 
Les Swazis et Rougas du Sud-Est afr icain utilisent la 

plante pour gué r i r les troubles stomachiques. 
W A T T et B R E Y E R - B R A N D W Y C K , loc. cit., 1932, p. 64. 
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CASSIA L. 

Le yonre Cassia L . , dont les espèces nombreuses sont 
disséminées dans les régions tropicales et subtropicales 
du j,dobe, méri tera i t d ' ê t r e examiné très en détai l . 

11 renferme plus de .500 espèces répar t ies , pour certains 
auteurs, en plusieurs sous-genres, pour d'autres consti­
tuant des genres particuliers. Plusieurs de ces espèces ont 
été introduites dans les régions tempérées comme plantes 
horticoles, remarquables parfois par une ample floraison 
de f leius souvent jaunes. 

Sur ces 500 espèces un petit nombre seulement ont été 
étudiées au point de vue de la constitution chimique; i l 
est probable que de nombreuses espèces sont de caractères 
chimiques assez semblables et pourraient être équivalentes 
aux points de vue de leur valeiu- industrielle ou médic i ­
nale. 

Il a été dévolu aux représentants de ce genre un grand 
nombre de propriétés dont plusieurs, vérifiées depuis des 
années, les ont fait utiliser r égu l i è rement en médec ine . De 
grosses questions restent à résoudre, celle, par exemple, 
de .i^avoir si des espèces de certaines rég ions , non uti l isées 
à ce jour , ne pourraient être considérées comme succé­
danées des espèces d 'emploi courant, après en avoir dé te r ­
m i n é la teneur en principes actifs et établi l'usage par 
rapport à cette teneur. 

En 1903, dans nos Notes sur des plantes utiles et 
intéressantes de la flore du Congo, nous avons cité les 
espèces : 

Cassia Absus L . 
alala L . 

-- Droogmansiana De Wild. 
— Kirkii Oliv. 
— Mannii Oliv. var. Van Houttei De Wild. 
— mimosoides L . 
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Cassia Mututu De Wild . 
— occidenlalis L . 
— Tora L . 
— Verdiekii De Wi ld . 

el aussi le C . Fistula L . , introduit dans des cidl iucs con­
golaises, tout en examinant certains de leurs usages. 

P. Staner et Boutique oui dans leins Matériaux pour 
Vi'tude des plantes médicinales du (Umgo hehjc repris les 
e spèces : 

Cassia Absus L . 
alala h. 

— - didymobotrya Fres. 
Kirkii Oliv. 

— - mimosoides L . ('). 
occidenlalis L . 

- Petersiana Relie. 
Sicberiana DC. 
Singiicana Del. { = C. r/oralensis Fres.). 
Sophera L . 
Tora b. 

insistant sur l'utilisation de plusieurs de ces plantes pour 
g u é r i r des mabadies <le la peau, des u l c é r a t i o n s et rappe-
laul l'emploi du C. alata contre la l è p r e . 

Nous ne pouvons envisager ici les utilisations des (lassia 
dans leur ensemble, mais nous passerons en revue les pr^)-
priétés de cei taines e s p è c e s . 

L'étude des nombreux Cassia p r é s e n t e des aspects 
variés; elle peut être e n v i s a g é e au point de vue scienti­
fique s y s t é m a t i q u e et mér i tera i t d'être reprise monogra-
phiquement ('). L a d é f i n i t i o n des e s p è c e s aurait in térêt à 
être l iée à une étude chimique; elle nous apprendrait à 

(•) E n 1932, J . Ghesquière a r e v i s é le groupe des plantes r é u n i e s sous 
le nom de C . mimosoides L . , niais sans ins ister sur leurs p r o p r i é t é s 
m é d i c i n a l e s {BuU. lard. Bot. Bruxelles, vol. I X , fasc. 3, 1932, pp. 1.39-
166, 2 p L ) . 
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mieux apprécier les formes commerciales, m ê m e aux 
points de vue purement chimique et médicinal . 

Dans ces dernières études, i l serait nécessaire de cher­
cher à é tabl i r si les actions médic ina les sont dues à des 
produits bien déf in is , qu ' i l serait utile d'extraire à l'état 
pur; si des produits de synthèse ne pourraient alors les 
remplacer utilement; ou si la to ta l i té des substances à 
extraire de la plante ou de certafns de ses organes est 
vraiment plus active, capable d'agir plus rapidement, par 
une assimilation plus facile, sur divers s y m p t ô m e s de 
maladies. 

J N O I I S renverrons pour l'étude plus détaillée des Sénés, 
feuilles et gousses, à une publication du professeur Ém. 
Perrot, sur laquelle nous ne pouvons, à regret, nous appe­
santir C) et dans laquelle i l a é tud ié les caractères des 
principales espèces productives de sénés, en particulier 
les : (l. (irjitifoUa De l . ; C. angjistifolia Vahl; C. oboinita 
Gt)lla(l()n. 

Beaucoup de médec ins , dans toutes les rég ions tropi­
cales, ont insisté sur les propr ié tés purgatives de ces 
CrtssjVi; nous pourrions ('iter pour le Brésil, par exemple, 
de nombreuses espèces dont plusieurs portent le m ê m e 
nom ind igène de (( Fedegoso » C). 

La constitution chimique des Cassia a été é tud iée à 
diverses reprises, mais elle mér i te d 'être réé tudiée , en 
parlant de documents bien définis . D 'après les renseigne-
nH'iils que nous avons réunis sur quelques espèces, cette 
constitution pourrait d i f fé re r dans une certaine mesure et 
régler la valeur médic ina le de divers de leurs organes : 

C ) lÎM. P E R R O T , L a Gomme arabique, le S é n é et quelques autres 
produits v é g é t a u x du Soudan a n g l o - é g y p t i e n [ O f f . Nation. Mat. premières 
végét., notice 5, 1920, pp. 55-62 avec pl.); I D E M , Mat. premières usuelles 
végélales, 1943-1944, p. 1420. 

(2) .loA M A N G E L DE C A S T R O i n Revista flora medicinal, V I , 1940, n" 9, 
p. 530, n" 10, pp. 579-582. 
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f rui ts ou feuilles, qui ne seraient pas pour tous totalement 
équivalents . 

Comme l'a rappelé le professeur Ém. Perrot, de nom­
breux chimistes se sont attelés à l 'étude de la constitution 
chimique de Cassia, et en 1857, Martin considérai t dé j à 
que le principe purgatif p r é sen t chez tous les Sénés ana­
lysés devait ê t re de l'acide chrysophanique. En 1863. 
L i idwig signale la présence d'un principe amer : senna-
picrine. 

Le professeur Tschirch et ses élèves, dès 1900, signa­
lèrent chez ces Cassia la p résence de : 

1 ° Émodine, analogue à celle de l'aloès et à la frangula-
émodine; 

2" Acide chrysophanique; 
3" Anthraglucosennine, donnant les réactions des oxyméthyl-

anthraquinones; 
4" Isoémodine; 
5" Sénénigrine. 

En 1913, le chimiste T u l i n reprit la question, é l ud i an t 
en particulier le C. angiistifolia sur un extrait alcoolique. 
Nous reprendrons ci-après le sommaire de quelques résul ­
tats d'analyses. 

Une é lude plus approfondie ferait probablement appa­
raî t re dans divers organes de Cassia la présence de sub­
stances organiques des groupes : hormones, vitamines, 
ferments, saponines, qu i toutes, en q u a n t i t é inf in i tés i ­
male, agissent sur les p h é n o m è n e s vitaux dans l 'orga­
nisme l u i - m ê m e , comme aussi dans leurs réactions en cas 
de maladies de l'organisme ou dans les maladies contre 
lesquelles la plante est uti l isée chez l 'homme et les ani­
maux. 

En 1941, dans une é tude sur l'analogie de la constitu­
tion cliimiqiK; des plantes et leur pa ren t é sys témat ique ( ' ) , 

( 1 ) É. D E W I L D E M A N , Une p a r e n t é s y s t é m a t i q u e entre des organismes 
v é g é t a u x garantit-elle une constitution chimique analogue ? ( M é m . 
Acad. roy. Belgique, CI. des Sc . , in-8<>, n" 1539, 1941, p. 66). 
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nous avons été a m e n é à nous préoccuper de glucosides 
anthraquinoniques, importants au point de vue médical . 
[Nous avons re levé, d 'après les auteurs, la présence de la 
glucoscnnine chez : 

Cassia angusiifolia Vahl. 
— alala L . 

auriculata h. 
ucnlijolia Del. 

— glauca Lam. 
Fistula \u 
javanica L . 
marylandica \. 
obovata Coll. 
occidenlalis L . 
laetngala Wi l ld . 

— miinosoidra t.. 
polyantha Moç. et Sesse. 
siamea Lam. 
speciosa Schr. 
Sophera I J . 
Tara h. 

En 1927, Maui in avait p u b l i é , dans le Bulletin des 
Sciences ])}>anuacoJ()<iiques de Paris, tme é tude sur la 
présence de snl)stances ghicosidiques du groupe des 
antliraqiiinones assez répandues dans le r ègne végétal et 
qu i ont dans le domaine médical une certaine importance. 

De ses reclierches, i l élal)lil le tableati de la teneur en 
grammes "Ó en ox yniéthylai i t l i raquii ione des Cassia 
ci-après : 

Cassia alata (fruit) 2,200 % 
— auriculata (écorces; 1,900 % 
— — (feuilles) 0,700 % 
— - ac2itifolia (feuilles,) . . . . 1,550 % 
— (branches) 1,250 % 
— ^ (fruits) 1,300 % 
— angustifolia (feuillesj 1,350 % 
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Les 

Cassia obovata (') (feuilles) ... 1,100 % 
— — (fruits) 1,200 % 
— Fistula (fruits) 0,950 % 
— — (pulpe de fruits) ... . 1,050 % 
— — (rameaux) 1,200 % 
— javanica (fruits) 0,900 % 
— Sopliera (fruits) 0,750 % 
— Tora (racines) 0,600 % 
- - — (fruits) 0,700 % 
— marylnndica {^) (feuilles) 0,650 % 
—' occidenlalis (feuilles) traces 

— (fruits) 0,250 % 
— — (racines) 0,300 % 
- - ghmca (fruits) 0,150 % 
— laevigata (fruits) 0,100 % 
- - polyantha (fruits) 0,050 % 
— tompntosu (feuilles) n é a n t 
— — ("rameaux) n é a n t 
— corymbosa (feuilles) n é a n t 

— (tiges) n é a n t 

avis de T s c h i r c h et de M a u r i i i sur une teneur en 

fen i l l e s et f r u i t s , ne sont pas to ta lement concordants ; 
cette d i f f é r e n c e serai t peu sensible m ê m e e n t r e plantes 
sauvages et c u l t i v é e s . 

Teneu r en ghicosides an th raqu inon iques d ' a p r è s Wim-
r i n (%) : 

Folioles Gousses 

Sauvages Cultivées Sauvages Cultivées 

C. acutifolia 
C. angustifolia 
C. oboriata ... 

1,55 1,60 1,45 1,40 
1,30 1,15 1,20 1,10 
1,10 1,15 1,20 1,10 

(1) Douw Steyn a étudié à Onderstepoort un Cassia arachoides B U R C H . 
= C. obovata COLLAD. , purgatif et nuisible, soi-disant pour le bétail; 
dernier caractère sans valeur d'après le résultat des expériences. Cette 
espèce serait médicinale chez les Zoulous. 

(2) n existerait de la saponine chez cette plante. 
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I l serait ccpeni lant i n t é r e s s a n t de r e f a i r e de telles ana­
lyses en connaissant m i e n x les cond i t ions de croissance, 
soit à l ' é t a t sauvage, soit à l ' é t a t de c u l t u r e , les c o n d i t i o n s 
(le m i l i e u devant i n f l u e n c e r la teneur. 

Ce seiait à la p r é s e n c e de ces substances que certaines 
(le ces plantes doivent l eu rs p r o p r i é t é s pu rga t ives ; les 
S é n é s d u c o m m e r c e : C. aciitifolia, angustifolia, ohavata 
seraient, au p o i n t de vue d u p ( O u r c e n t a g e en substances 
a n t b r a q u i n o n i q u e s , l e s p l u s riches. 

Mais ces p r o p r i é t é s pu rga t i ve s , à coup s û r i n t é r e s s a n t e s , 
sont-elles u n i q u e m e n t le r é s u l t a t de l ' a c t i o n de p r o d u i t s 
a i i l h r a q u i n o n i q u e s On p o i n r a i t se demander , avec le 
professcui ' P e r r o t , si d 'autres c o m p o s é s n o n isolés m a i s 
p e u t - ê t r e en t revus n ' i n t e r v i e n n e n t pas. 

Mais si ces p r o p r i é t é s purga t ives sont e l do ivent ê t r e 
d é v o l u e s aux Cassia r e l e v é s ci-dessus, la p r o p r i é t é « a n t i -
| ( ' 'proli( iuc » de certains d ' en t re eux, p e u t - ê t r e e x a g é r é e , 
setait-elle a t t j i buab le à la p r é s e n c e de ces an th r aqu inones , 
q u i s o ) i t des d é s i n f e c t a n t s et peuvent agi r sur la g u é r i s o n 
des plaies, c ' e s t - à - d i r e , p o u r la l è p r e , sur les s y m p t ô m e s 
(!xlérievu's ? 

L'un (le nous est revenu p l u s d'une fois sur cette ac t ion 
à propos (l 'une é t u d e de H . A . C. Boc lman , pa rue en 1938 
dans Ilerba; nous en avons r ep r i s le texte dans nos Notes 
sur des plantes médicinales et alimentaires du Congo 
belge C) et f a i t r emarquer , avec Boelman, l ' ana log ie d ' u t i -
l i s a l i o n de ces p r o d u i t s na tu re l s et de p r o d u i t s colorants 
s y n t h é t i q u e s dans la g u é r i s o n des plaies et c o m m e d é s i n ­
fec tants : f l av ines ( ac r i f l av ine : Angle te r re ; t r y p o f l a v i n e : 
A l l e m a g n e ) . L ' a c t i o n de ces substances na ture l les a é t é 

(1 ) H. A , C . BOELMA-N, Ue verspreiding van oxymetliylanthraquinon-
derivaten in de plantenfamilies der Polygonaceae en Caesalpiniaceae, 
en hunne geneeskundige toepassing bij de inlandsche bevolking (Herba, 
lie jaarg., n° 2, oct. 1938, p. 43). - Cf. Ê. DE WILDEMAN, Herba, 1938, p. 32, 
et ^otes sur des plantes médicinales et alimentaires du Congo belge, 
avec la collaboration du T R O L L I , etc., 1939, pp. 211 et suiv. 
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d é c o u v e r t e pa r les peuples p r i m i t i f s a v a n t qu'el le a i t é t é 
mise en p ra t ique par les m é d e c i n s de nos pays « c i v i ­
l i sés », à l ' a ide de m a t i è r e s a r t i f i c i e l l e s . 

On ne p o u r r a i t assez le r é p é t e r avec Boe lman : ne 
soyons pas t rop p r e s s é s de s u p p r i m e r tout ce q u i est 
s i g n a l é « c o m m e m é d i c a m e n t i n d i g è n e )>; é t u d i o n s - l e s , 
a f i n de j u g e r s ' i l n ' y a pas dans ces ind ica t ions u n n o y a u 
<le v é r i t é u t i l e à c o n s i d é r e r . 

R é c e m m e n t nous avons vu le professeur Van Os, de 
l ' U n i v e r s i t é de Groning-ue, reveni r sur l ' i m p o r t a n c e de 
cette é t u d e des s imples et cela dans des buts d i f f é r e n t s , 
sur lesquels nous avons eu l 'occasion de nous appesant i r 
à plus d 'une occasion ( ' ) . 

Nous r e l è v e r o n s c i - a p r è s les noms d ' u n cer ta in n o m b r e 
de Cassia avec leur s y n o n y m i e pa r t i e l l e p r o p o s é e p a r cer­
tains auteurs et leurs p i o p r i é t é s s i g n a l é e s . Le m ô m e n o m 
ï;era e m p l o y é p l i i s i e i u s fo is avec l ' i m l i c a t i o n de p r o p r i é t é s 
pa r fo i s u n peu d i f f é r e n t e s . 

Cette s i tua t ion m o n t r e la c o m p l e x i t é de la ques t ion ; 
elle ne pou r r a ê t r e r é s o l u e que par des analyses c h i m i q u e s 
compara l i les o p é r é e s sur des é c h a n t i l l o n s d é f i n i s r i g o u ­
reusement au p o i n t de vue de l eu r d é n o m i n a t i o n scien­
t i f i q u e . 

Cassia abhreviata Oliv. — A f r i q u e t ropicale . 

L a rac ine de cette e spèce est en i n f u s i o n r e f ro id i e , 
c o n s e r v é e en l)Ouche, u t i l i sée par des popula t ions du Sud 
a f r i c a i n , contre les maux de dents ; la d é c o c t i o n de la 
racine est a n t i d i a r r h é i q u e . 

W A T T et B R E Y E R - B R A N D W Y C K , Medic, and pois, plants S . 
Afr ica , i932, p. 68. 

(1) F. H. L. VAN OS, Het geneeshniid verouderde of waardevolle 
artsenij, J. B. Wolters, Groningen, 1946. 
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Cassia Absus — Asie, A f r i q u e , Austra l ie t ropicales . 

Les graines de ce Cassia é t a i e n t u t i l i s é e s par les anciens 
É g y p t i e n s , q u i f i r e n t c o n n a î t r e , sen ib le - t - i l , les p r o p r i é t é s 
de la p lan te aux Grecs et aux R o m a i n s . 

O n a c o n s e i l l é les feui l les en e m p l â t r e s con t r e bles­
sures, a b c è s et s p é c i a l e m e n t sur ceux d u p é n i s ; à l ' é ta t 
sec, p o u r cicatr iser les chancres s y p h i l i t i q u e s ; b r o y é e s 
elles sont , en t o p i q u e , u t i l i sées c o n t r e les gou rmes d 'o r i ­
gines s y p h i l i t i q u e et p ian ique . 

Les graines p u l v é r i s é e s sont u t i l i s é e s en e m p l â t r e , 
enc(jre de nos j o u r s , sur blessures, en p a r t i c u l i e r des 
organes g é n i t a u x , les u l c é r a t i o n s , etc. 

En É g y p t e et aux Indes, les gra ines de ce Cassia sont 
r é ] )u t ée s : a r n è r e s , aromatiques et l é g è r e m e n t m u c i l a g i -
neuses. 

En S é n é g a m l ) i e et en G u i n é e , la p o u d r e f i n e des graines, 
avec d u sucre, sert à combat t re des maladies ch ron iques 
oculai res . 

C a i l l u u d , dans Centurie de plantes d'Afrique, p . 26 , a 
d é c r i t c o n m i e suit le m o d e o p é r a t o i r e : « On concasse les 
graines, o n les m o u d avec leur t u n i q u e ; elles se r é d u i s e n t 
en une p o u d r e j a u n â t r e que l 'on me t s è c h e en pet i te quan ­
t i té à l ' i n t é r i e u r de la p a u p i è r e i n f é r i e u r e , que l ' o n a eu 
s(jin d'abaisser. On verse la poudre e n t r e le globe de l 'œ i l 
et la p a u p i è r e . . . Cette appl ica t ion cause une cuisson et 
une g è n e q u i f o n t t e n i r les p a u p i è r e s f e r m é e s et q u i f o n t 
couler des larmes. La d o u l e u r se dissipe par d e g r é s en une 
demi -heu re o u un p e u p lu s . . . L ' e x p é r i e n c e nous a f a i t 
concevoir l ' u t i l i t é de ce r e m è d e dans le cas de l ' i n f l a n n n a -
t i o n devenue c h r o n i q u e et entretenue par u n r e l â c h e m e n t 
des parties >>. 

Ce r e m è d e f u t , en 1822, essayé à Bruxel les p a r le 
D ' Harbaue r , avec des r é s u l t a t s satisfaisants, ma is le 
D ' G. S m i t h , s p é c i a l i s t e des h ô p i t a u x de Madras, a cons i -

2 
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d é r é ce r e m è d e c o m m e dange reux et p é n i b l e pour le 
p a t i e n t . 

S i g n a l é contre : coliques, dyspepsie, c é p h a l a l g i e , maux 
d 'yeux , g o n o r r h é e , d i a b è t e , vers in tes t inaux ; la p lan te 
r e n f e r m e r a i t une t o x a l b i m i i n e compa jab le à l ' ab r ine , d u 
m u c i l a g e . 

W A T T , Diet. I I , 1889, p. 210; D A L Z I E L , Us. P l . W . trop. A f r . , 
t937, p. 178; CORTESi, P l . o f f . col. i t . Af. Rass. econ. Roma, 
1936, X I V , 1-2, p . 17; S T A N E R et B O U T I Q U E , P l . méd . Congo, 
1937, p. 59; J. H . M A I D E N , U S . P l . Australia, 1889, p. 162; 
W . D Y M O C K , Veget. Materia medica West India, Bombay, 1885, 
p. 267; A. F. M ö r . i . E R , Ber. deuts. Ptiarmac. Gesells., Ber l in , 
V I I I , 1898, p. 48. 

Cassia acutîfolia Del.; C. lenitiva B i sch . — A f r i q u e 
b o r é a l e et o r i en ta le ; Arab i e . C u l t i v é en Asie . 

Cette p lante f o u r n i r a i t en grande par t ie le S é n é d ' A l e ­
x a n d r i e , de K h a r t o u m , de T r i p o l i . El le est, semble - t - i l , 
o r i g i n a i r e d 'Asie occidentale et aurait p u ê t r e i n t r o d u i t e 
en A f r i q u e ; el le é t a i t connue des anciens m é d e c i n s arabes, 
q u i l ' on t a m e n é e en A f r i q u e d u Nord et en Europe . 

E l l e r e n f e r m e r a i t des d é r i v é s an th raqu inon iques et d u 
t a n i n . Cette e s p è c e et ses va r . ohtusifolia B i s c h . (var. ^an-
ceolata A u c t . , ovata M e r r . ) , acutifolia (Bischoffiana Ba tka) 
p r o d u i r a i e n t le S é n é d ' A l e x a n d r i e . 

O n y a c o n s i d é r é la p r é s e n c e des acides : c a t h a r t i n i q u e , 
c h r y s o p h a n i q u e ; de senni te , t a n i n , sels ta r t r iques , m u c i ­
lages, etc. Dans la var . ohtiisifolia on au ra i t s i g n a l é de 
l ' é m o d i n e . 

Ce S é n é a é t é par fo i s a d d i t i o n n é des f eu i l l e s d 'une \ s c l é -
p i a d a c é e , Solenostemma A r g h e l , q u i r en fo rce ra i t l ' a c t i o n 
pu rga t i ve . 

Sous le n o m de « Casse à feuil les de T r o è n e ». Cassia 
acutifolia L a m . ?, Descour t i l z , dans sa Flore des Antilles, 
l ' i n d i q u e c o m m e c u l t i v é e p o u r l ' o r n e m e n t a t i o n des j a r ­
d ins . En 1822, ce S é n é r e n f e r m a i t , d ' a p r è s l u i ; 1" u n 
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p r i n c i p e p u r g a t i f rappelant la ca thar t ine ; 2 ° une m a t i è r e 
co loran te ; 3° de l ' a l b u m i n e ; 4° une hu i l e grasse; 5° une 
h u i l e vo la t i l e ; 6° de l 'acide ma l ique et des malates de 
c h a u x et de potasse. L ' e x t r a i t par l 'eau b o u i l l a n t e des 
f eu i l l e s s è c h e s serait p u r g a t i f mais i r r i t a n t ; i l est r é p u ­
g n a n t , d 'odeur n a u s é a b o n d e , amer. Sous f o r m e de t e i n ­
t u r e a lcool ique , l 'usage de la p lan te est m o i n s d é s a g r é a b l e 
et , dans les m é l a n g e s , devien t u n p u r g a t i f a g r é a b l e contre 
les d i a r r h é e s gas t r iques . Ce Cassia est c o n s e i l l é en bains 
con t r e les f i è v r e s i n t e rmi t t en t e s . I l y a u r a i t , d ' a p r è s 
Descour t i lz , quelques cont re - ind ica t ions : cons t ipa t ion 
c o m p l i q u é e , tuberculose , cancer, c o n c r é t i o n s h é p a t i q u e s . 

Les feui l les s é c h é e s sont a p p l i q u é e s sur blessures et 
b i ù l u r e s . 

Les p r o p r i é t é s laxatives, pu rga t ives et v e r m i f u g e s sont 
connues depuis f o r t l o n g t e m p s ; on en a d é d u i t des p ro ­
p r i é t é s contre des maladies d u f o i e et de la p o i t r i n e . 

L a plante est s i g n a l é e c o m m e e m m é n a g o g u c , a n t i h é -
m o r r o ï d a l e , c o n s e i l l é e contre : crampes, f l a t u l e n c e , etc. 

Les feui l les de ce S é n é ont é t é e m p l o y é e s sur tou t poiu" 
r é g u l a r i s e r les f o n c t i o n s in tes t inales ; leur a c t i o n ne serait 
a r r ê t é e n i par l ' o p i u m n i par la tanalbine . 

G. Madaus a f a i t vo i r , dans son t r a i t é , l ' i n i p o r l a u c e de 
son e m p l o i en ca l cu lan t le pourcentage de son u t i l i s a t ion 
par r appo r t à ce lu i d'autres substances d ' o r i g i n e v é g é t a l e : 

Séné 
Frangule 
Aloës 
Noix vomique 
Papaver somniferum ... 
Collinsonia canadensis 
Rheum palmatum 
Lycopodium clavatum 
Cascara sagrada 
Linum usilatissimum .. 

20,0 % 
18,0 % 
14,0 % 
10,7 % 
10,7 % 
8.1 % 
7,7 % 
4.2 % 
3,4 % 
3,4 % 
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Les pr inc ipes ac t i f s sont des an th rano lg lucos ides ; ces 
dern iers donnera ien t naissance à des quinones , analogues 
à l ' a l o é m o d i n e . 

Le glncoside serai l contenu dans les feui l les à la dose 
de 1 %. 

Cer ta ins auteurs o n t p r é t e n d u que ces glucosides agis­
sent par i nges t ion , par l ' i n t e r m é d i a i r e des in tes t ins et 
par le sang en i n j e c t i o n s s o u s - c u t a n é e s . 

D ' a p r è s le D"̂  T r a b u t , ce Cassia est u t i l i s é dans les 
r é g i o n s sahariennes, te l le Hogga r , sur la f o i d u P r o p h è t e : 
<( Procurez-vous le S é n é , vous y t rouverez le r e m è d e contre 
toutes les maladies, e x c e p t é la m o r t ». On y u t i l i s e feui l les 
et f r u i t s . 

Les feui l les sont o f f i c ina les p a r t o u t : les f r u i t s sont o f f i ­
c i n a u x en A u t r i c h e , Suisse, Ang le t e r r e , F rance , Dane­
m a r k , Belgique . Les feuil les sont souvent m é l a n g é e s à 
celles d'autres e s p è c e s d u genre et la d i s t i n c t i o n , par suite 
la s é p a r a t i o n , n 'est pas t o u j o u r s f ac i l e à é t a b l i r . 

L a p lupa r t des e s p è c e s à f r u i t s analogues semblen t pos­
s é d e r les m ê m e s p r o p r i é t é s dans leurs f eu i l l e s et leurs 
f i i d t s . 

D ' a p r è s C. W e h m e r , la c o n s t i t u t i o n des f e u i l l e s se résu­
m a i t en 1929 : r h é i n e , a l o é m o d i n e , c a m p h é r o l , i sorham-
n é t i n e , alcool m y r i c y l i q u e , p h y t o s t é r o l i n e ; o x y m é t l i y l -
a n t h r a q u i n o n e , 1,55 % dans les feui l les , 1,45 % dans les 
gousses. 

Les graines r e n f e r m e n t : é m o d i n e (var. obtusifolia) ? 

Ce C. acutifolia con t i endra i t , d ' a p r è s T u t i n , les m ê m e s 
p r inc ipes que nous r e l è v e r o n s dans le C. obtusifolia c i -
a p r è s , sauf l 'acide ch rysophan ique et l ' i s o é m o d i n e ; mais 
o n y r encon t re ra i t de l ' i s o r h a m n é t i n e . 

D ' L . T R A B U T , Flore du Nord de l 'Af r ique . Réper to i re des 
noms indigènes des plantes spon tanées , cul t ivées et utilisées 
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dans le Nord de l 'Afr ique , Alger, 1930, p. 59; G. M A D A U S , Lehrb . 
Biol . Hei lmi t te l , Abt. I , Bd I I I 1938; C. W E H M E R , loc. cit., 1929, 
p. 505; D . ^ L Z i E L , Us. Pl . W . trop. Af r . , 1937, p. 179; D E S C O U R -

TiLz, F l . m é d i c . des Antilles, I I , 1822, p. 275; É M . P E R R O T , Mat . 
premières usuelles Règne végét . , 1943-1944, p. 1423. 

Cassia Akakalis Hoyle. — \s ic ? 

Les graines de cette espf'ce auraient d é j à , dans l ' a n t i ­
q u i t é , é lé u t i l i s é e s contre des maux d ' y e u x . 

D R . ' \ G E N D O R F F , loc. cit., p. 304. 

*(îassia alata L . — Cosmopol i te t rop ica le ; Nob. , 1, p. 2 5 2 . 

Sous le n o m de « Casse à gousses aih'Hîs, D a r i r i e r >> : 
Cassia palustris P l u n d e r , Herpetica R u m p h i u s , Descour-
t i l z , dans sa Flore des Antilles, s ignala i t dans les f e u i l l e s 
une liuik> vo la t i l e et une h u i l e grasse, i m p r i nc ipe amer , 
luie nuitii"'re colorante j a u n e , du nu i c i l age , (1<̂  l ' a l l u u i i i n e , 
de l 'acide i i i o l i ( p i e , du ina la le de potasse (̂ t du tartrate de 
chaux. 

Dans ce Cassia ou D a r t r i e r on signale, d 'apr î -s M a u r i n , 
2 , 2 % de g lucos ide a n t h r a q u i n o n i q u e dans le f r u i t . 

Contre les dartres c l des maladies c u t a n é e s ch ron iques , 
Descourt i lz au ra i t ob tenu des r é s u l t a t s eu u t i l i san t une 
f o i n n d e d ' u n rebouteux loca l , dans l aque l le en t ren t : 
f l eurs de Cassia, j u s de c i t r o n , suc de c i t r o n , suc de Talicr-
naemontana, sucre, sel m a r i n , m i e l , etc. Mais ce m é d i c a ­
men t tr('s compos i te a g i t - i l u n i q u e m e n t par le Cassia, q u i 
sans conteste peut avoir une action sur des maladies cu t a ­
n é e s , c o m m e d'autres e s p è c e s d u m ê m e genre ? 

Fleurs et f eu i l l e s ont donc été e m p l o y é e s contre des 
maladies de la peau, con t re les vers (ascarides), h e r p è s 
tonsuran t ; les feui l les é t a n t d 'ai l leurs admises c o m m e 
S é n é . 

Le bois et l ' é co rce sont conse i l l é s à Ceylan c o m m e 
a l t é r a t i f s . 
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Les feu i l l es sont en g é n é r a l les p lus u t i l i s é e s ; d é j à s igna­
lées dans les é c r i t s sanscrits, con t re les maladies de la 
peaiL 

La p lan te est souvent c u l t i v é e . 

En Malaisie : f eu i l l e s o u suc e m p l o y é s d i r ec t emen t en 
i r i c t i o n s contre des maladies c u t a n é e s , é g a l e m e n t avec 
les feu i l l e s c o n t u s é e s de I.eea sambucina ou avec Hydroco-
tyle asiatica, Momordica Clinrantia, Viin})ristyUs (wstivalis, 
d a m a r <'t poudre de g o m m e . La d é c o c t i o n des feu i l l es 
c o m m e p u r g a t i f , soit seule, soit a j o u t é e au r iz . 

Feui l les a p p l i q u é e s sur a l )cès; g é n é r a l e m e n t elles sont 
t r a n s f o r m é e s eu p â l e avec d u j u s de c i t r o n ou d 'antres 
suijstances et a p p l i q u é e s sur la pa r t i e malade : dar t res , 
scabies, etc. 

Ces feu i l l es en d é c o c t i o n son! u t i l i s é e s c(iuiui(' (c S é n é », 
c ' e s t - à - d i r e c o i u m e p u r g a t i f . 

La d é c o c t i o n des racines de ce Cassid est p u i g a t i v e ; elle 
aurai t g u é i i en A f r i q u e u n E u r o p é e n de dartres c l i r o -
n iques ; les f leurs peuven t rem|) lacer les feu i l l es ; leur 
i n f u s i o n <'t celle des feui l les ag i ra ien t sur l 'as thme et la 
b r o n c h i t e . 

Les feu i l les sont f r o t t é e s sui' les membres coidre l ' i m p é ­
t i g o ; la poudre des feu i l les avec de l 'axonge f o r n u î i n i 
onguen t conti 'c : l i e i ' pès , dartres, u l c è r e s , a f fec t ions de la 
peau. 

Les f<'uilles gri l lé<'s cons t i tuera ient un s u c c é d a n é t l u 
c a f é ; les f r u i t s seraient v e r m i f u g e s et à l 'é ta l j eune comes­
t ib les . 

D ' a p r è s Bailey, en Austra l ie , on c o n s i d è r e la p lan te 
c o m m e tox ique . 

E n ( i u i n é e , une i n f u s i o n des f eu i l l e s est, en bains , 
u t i l i s é e contre des maladies de la peau, d 'où l u i v i en t 
d ' a i l l eu r s le n o m de Cassia herpetica ,Tacq. ou D a r l r i e r ; 
les f eu i l l e s y sont aussi e m p l o y é e s co i tnne p u r g a t i f . 
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A u Brés i l , la r ac ine est u t i l i s é e en usage i n t e rne c o m m e 
e m n i é n a g o g u e , con t re i r r é g u l a r i t é des menstrues et f i è v r e s 
i n t e r m i t t e n t e s . 

D ' a p r è s Descour t i l z , ce Cassia r en fe rme : essence, h u i l e 
grasse, p r i n c i p e amer , m a t i è r e colorante, c h l o r o p h y l l e , 
m u c i l a g e , a ] l ) u m i n e , acide m a l i q u e et mala te de potasse, 
t a r t ra te de c l i a u x . 

La p r é s e n c e de l 'acide ch rysop l i an ique a é t é d é f i n i e , 
d ' o ù son u t i l i t é con t re des maladies c u t a n é e s . A Por to -
l^ico, on f a b r i q u e avec les feu i l l e s et d u l a r d u n onguen t 
con t r e l ' i m p é t i g o ; le suc des boutons, des f l eurs et de 
l ' é c t u e e a i u a i l les m ê m e s p r o p r i é t é s h e r p é t i q u e s . 

Les graines sont v e r m i f u g e s . 

La décoc l i f )n de l ' é co rce g u é r i t par app l i ca t i on l ' e c z é m a 
i n \ é t é r é . 

L ' i n f u s i o n î les organes serait u l i l e contre l 'as thme et la 
l î i o n c h i t c ; ses p r o p r i é t é s d i u r é t i q u e s et laxat ives ont f a i t 
u l i i i s e r la p lante cont re la s y p l i i l i s . 

Por te cl H e l b i n g avaient s i g n a l é la p r é s e n c e dans ((-Ile 
p lante d'acide c h r y s o p h a n i q u e ; nous l 'avons c i tée , c i -
flessus, p a r m i les (Cassia r iches en o x y m é l h y l a n t h r a q u i -
nono . 

Poiu- ,1. van D o n g e n , cette p lan te const i tue un des m e i l -
leiu's r e m è d e s i n d i g è n e s des Indes n é e r l a n d a i s e s . 

H . B o c q u i l l o n - L i m o u s i n a f a i t ressortir son e m p l o i 
c o m m e a l e x i t è r e à la M a r t i n i q u e et cont re : an thrax et 
u l c è r e s , s o u s f o r m e de p o m m a d e de poudre de feu i l l es , 
s i n t t u d contre h e r p è s et dartres. 

I l r ep rend , d ' a p r è s Porte, la c o n s t i t u t i o n des feu i l l e s , 
( j u i r e n f e r m e r a i e n t : 

Eau 9,700 % 
Chlorophylle, ma t i è re grasse 12,280 % 
Tanin , chaux, ma t i è re soluble dans l'eau. 45,650 % 
Cellulose 23,000 % 
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Cendres ... 14,;i00 % 
Azote total 2,665 % 
Mucilage 5,250 % 
Acide ctirysophanique. 
Ni sucre, u i glucose. 

D K S C O I R T I I . Z , F\. ut . et m é d i c , V I , 1828, p 264; C H R I S T Y , 

New Commercial ])lants and drugs, n " 11, 1889, | i . 36; D H A C E N -

noRFF, Heilpflanzen, 1898, p. 303; B U R K I L L et H A N I F F , Garden 
B u i l . Straits Settlements, V I , 1930, p . 195; É M . P E R R O T , Mat. 
prem. usuelles Rè.gne végét., 1943-1944, t. 2, p. 1428; O B E R -

noERFFER, in Tropenpflanzer, X L I , 1938, p. 26; B U R K I L L , Diet. 
Kcoiiom. j irod. .Malay l 'eniiisula, I , 1935, p. 473; A. F . M O L I ^ E H , 

Mediz. Pflanzeii Westafrikas, Ber. deuts. Pharmac. Gesells. 
l ïer l in , V I I I . 1898, ]). 48; J . V.AN D O N G E N , Beknopt Overzicht 
geneesmidd. Xederl. Oost-Indië, K o l . Instituut Amsterdam, 
1913, p. 58; H. PoBÉcriN, F l . méd ic . Guinée , Paris, 1912, p. 23; 
C. W E H M E K , loc. cit . , 1929, p. 507; Ë. D E W I L D E M A N , P I . méd. ou 

utiles du Mayulube, d ' a p r è s des notes du R . P. Wellens, Mém. 
Inst. Roy. Col.. !93<S. )>. 13; D E W I L D E M A N , Pl . utiles et intéres­
santes Congo, I , 1903, ]). 166; F R . D I A S DA R O C I I A , Bot. Medica 
Cearense, Fortaleza-Ceara, 1919, p. 76; H . B O C Q U I L L O N - L I M O U S I N , 

Pl. alexi tères, Paris, 1892, p. 68. 

(*assia angiistif(dia 1 ' / / ) / ; C. iiwdicinalis Bisch . — Arabie , 

\ f r i ( ] u c or ienta le , Indes or ientales , P é r o u , . l a m a ï q i i e . 

( hd I Ivé f r é q u e m n i e n f . 

Celte •'.-pèce sc ia i t t r è s variable. 

Sa \ a r . Itoyleana Bisch . , q u i serait la p lante pruduc-
I r i cc ( lu S(''U(' de l ' i n i H ' x e l l y , r e n f e r m e r a i t d u t a n i n . 

Pour D r a g e u d o r f f , à ce C. aiujustifolia V a h l . sont rap­
p o r t é e s les Miv. a (jeuaina B i sch . (Senna angustifolia 
(jcnuina), [3 Hi>yleana Bisch . ; y lüirenbeiujii B i sch . 

Les feui l les tie cette plante o n t é t é a m e n é e s sur le mar­
c h é sous le m i n i de « S é n é des l i u l e s . S é n é t l ' A r a b i e , S é n é 
de M o k a , S é n é de B o m b a y , S é n é de T i n n e v e l l y , S é n é de 
.Vlecca )>. 
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Les f e i n l l e s de ce S é n é semblent avo i r été u t i l i s é e s par 
les Arabes, q u i i n t r o d u i s i r e n t l eu r e m p l o i en E u r o p e et 
aux Indes , o ù la p lan te f u t c u l t i v é e . 

Les gra ines c o n c a s s é e s , seules o u avec celles d'autres 
espèces : C. ohovata, C. Fistula, sont a p p l i q u é e s sur des 
maladies de la peau. 

Les analyses de T u t i n , auxquelles nous avons f a i t a l l u ­
sion C) , o n t été e x é c u t é e s sur des extra i ts a lcool iques; i l 
a r econnu dans la pa r t i e d i s t i l l ée à la vapeur une hu i l e 
essentielle, dans la pa r t i e soluble dans l'eau : 

Acide salicyliipu' , 
Rhéine, 
Kaenipférol ou t r ioxyphénol , 
Aloémodine, 
K a e m p f é r i n e (glucoside). 
Sels organiques de m a g n é s i u m , 
Sucres à phénylg lucosazone; 

dans la pa i t i c inso lub le dans l 'eau : 

Résine verte à ; 

alcool myricique, 
| )hytostérol , 
acides : palmitique et s téar ique . 

l 'et te analyse demandera i t na tu r e l l emen t à ê t r e t r adu i te 
en langage c h i m i q u e p lus moderne . 

D ' a p r è s Ci. W e l i m e r , la c o n s t i t u t i o n c h i m i q u e des 
feui l les compor t e r a i t : traces d'essence, r é s i n e ve r l e , a loé­
mod ine , acide sa l i cy l ique , r h é i n e , c a m p h é r o l , le g luco­
side c a m p b é i i n c se ( l é d ( j u b l a n l en c a m p h é r o l et o-glueose, 
sucres, sels de n u i g i i é s i e , acides organiques , p h y t o s t é r i n e . 

La r é s i n e r e n f e r m e r a i t : p h y t o s t é r o l i n e , a lcool m y r i ­
c ique; acides : p a l m i t i q u e el s t é a r i q u e . 

(1) F B . T U T I N , Tlie Constituents of Senna leaves (Trans. Chem. Soc. 
vol. 103, 1913, et Wellcome nesearch Laboratory, London, n" 157) 



26 M E D I C A M E N T S A N T I L E P H E L J X D O U I G I N E V E G E T A L E 

Dans d e s f e u i l l e s p r o v e n a n t d e r é c o l t e s f a i t e s à L i m a , 
o n a s i g n a l é i s o r h a m n é t i n e et pas d e sels de m a g n é s i u m . 

Les s e n a - i s o é m o d i n e , o - a c i d e c h r y s o p h a n i q u e ( = c l i i y -

s o p h a n o l ) n ' o n t p a s é l é r e i r o i i v é s ; la o - B l u u n n é l i u e s e r a i t 

i d e n t i q u e à i s o r h a m n é t i n e . 

Cette e s p è c e d e v r a i t d o n c , c o m m e l a p l u p a r t d e s a u l i e s , 

è i r e r é é t u d i é e a u p o i n t d e v u e p h y t o c h i i n i q u e , c a r t i a n s 

des a n a l y s e s a n t é r i e u r e s o n y a v a i t s i g n a l é l a p r é s e n c e 

( . l ' a n l l i r a - g l i i e o s e n n i t u ' ( g l n c o s i d e é m o d i n e ) a y a i i l d o n n é : 

é m o d i n e , o - a c i d e c l i r y s o p l i a i r u | U ( ' e l g l u c o s e m i i u e , o-iso-

é m o d i i H ^ S - r h a m n é t i i U ' , o - n i g r i n e (s<' ( l é c h ) u l ) l a n l e n é m o ­

d i n e e t a c i d e c h i y s o p h a n i c p i e ) : a c i d e c a l l i a r t i q u e ( s u b -

s l a n c e i m p u r e ) , c h i ' y s ( 4 ) h a n i n e ; s e n n a e r o l <'t s e n a p i c r i n e , 

s i d ) s t a n c e s a i n è r e s , e a l l u i r t i n e ( a m e r ) , c h i y s o r é l i i u ' 

( l é s i n e j a u n e ) , a ] ) 0 7 é l i n e , p h a e o r é l i n e . 

Dans c e r t a i n s cas, l e s a c i d e s : l a r l i ' i ( ] n e , o \ a l i ( | i H ' l i b r e s 

c l sous f o r m e d e sels; pas d ' a c i d e m a l i q u e , i m alcool p i n i t e 

( = s e n n i l e , c a l l u u l o i n a n n i t e , o - i n o s i l o m é f h y l é l l i e r ) , (h ' s 

t r a c e s d ' h u i l e g r a s s e e t d ' e s s e n c e , d e l a g o m m e , <bi n u i c i -

l a g e . 

Les f l e u r s r e n f e r m e n t d e l ' a c i d e c h r y s o p h a n i c i i i e de 

1-1 ,35 % à l ' é l a t s e c . 

Les f r u i t s l e n f e r m e n t d e l ' o x y i n é t h y l a n t h r a q u i n o n e 

a c t i f , c n v i i o n 1 ,3 %. 

Ces d o n n é e s m o n t r e n t l a c o m p l e x i t é d e l a c o n s t i t u t i o n , 

\ a r i a l ) l e s a n s n\\\ d o u t e s u i \ a n l l e s m i l i e u x . 

'V\^ D Y M O C K , Veget. Materia niedica West India, Hombay, 
lcS85, p. 268, C. W E H M E R , loc. ci t . . 1929, p. 505; D E K K E H , loc. 
cit . , 1908, ]). 129; D R A G E N D O I U ' E . toc. cit , | ) . 302. 

Cassia A|»(Hi('ouita .1;//)/.; C. acuminata W i l l d . — C u y a -
nes. 

Serait e m p l o y é par s o n é c o r c e . 

DRAGEixnoRFF, loc. cit., p. 301. 
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Cassia auriculata /- . Indes or ien ta les , Ch ine . 

On u t i l i s e l ' é c o r c e e t les graines de cette p lante depuis 
f o i t l o n g t e m p s dans des é l e c t u a i r e s et contre des m a u x 
d"yeu\ ; ces é c o r c e s sont astr ingentes, ce q u i e x p l i q u e leur 
e m p l o i con t r e les c o n j o n c t i v i t e s p u r u l e n t e s ch ron iques . 

Ou a s i g n a l é dans l ' é c o r c e des j eunes rameaux 11,3 % 
de l a u i n , dans la rac ine 0,24 %, dans les jeunes re je t s 7 % 
et dans l ' é c o r c e d u t r o n c 10,2 %. Mais Hoeper ava i t , en 
1902, s i g n a l é 11,9 % ilans les j eunes éco rces et dans les 
\ ieilles é c o r c e s 21 % Ces éco rces on t p r o d u i t aux Indes un 
extra i t rappe lan t le cachou . 

Los é c o r c e s tannantes r e n f e r m e r a i e n t de 11 à 20 °h de 

l au i i i s u i \ a n t leur â g e et j u s q u ' à 24 % dans l 'Est a f r i c a i n , 

d ' a p r è s Greenway ( A m a n i ^ l emoi r s , ex Bull. / / x p . Inst., 
\()l. \ \ \ l \ , 1941, n " 3 ) , é t a n t u t i l i s é e s poui ' le tannage au 

K('i\\a. 

i'illes r c u f e r m e i a i e n l une r é s i n e sans i^raiide valeui ' , 

d a i u è s ( u e c n w a y (Kast A fric. agricuU. .laurn., A p r i l 

1941). 

l . ' é 'corce serait a i d i i humat i sma le et p o s s é d e r a i t les p i o -

p r i é l é s des C. Absus et 7'a</('m; elle serait e m p l o y é e contre 

maux d 'yeux , g o u o r r h é e , d ia] )è te , jaunisse , etc. 

\ u \ l iu les elle f u t t r è s e s t i m é e des tanneurs et des tra-

\ a i l l e u r s d u fe r ; ]v bois a é té e m p l o y é pour f a i r e des 

brosses à dents . 

Les feu i l l es sont souvent d é s i g n é e s en droguer ie sous 

l( n o m de <( Senna i n d i c a »; elles ne r e n f e r m e r a i e n t pas de 

d i ' i i v é s a n t h r a q u i n o n i q u e s et seraient sans ac t ion ? 

D E K K E R , Looistoffen, 1908, p. 129; D R A ( I E N I ) O I U - K , loc. cit., 
]). :Wi; c. W E H M E R , loe. cit. , 1939, p. 505. 

Cassia bacillaris / . . ƒ. — Sur iname, A m é r i q u e t rop ica le ^ 

Les f r u i t s sont di ts p u r g a t i f s . 

D R A G E N D O R F F , loc. ci t . , p. 301. 
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Cassia beareiisis Miq. — A f r i q u e . 

L ' é c o r c e p u l v é r i s é e est a p p l i q u é e sur les u l c é r a t i o n s p a r 
les i n d i g è n e s d u Sud de l ' A f r i q u e . 

La plante est d i te , par son ext ra i t f l u i d e , ca rd io - Ion ique , 
d i m é t i q u e , d i a p h o r é t i q u e . 

Dans le S u d a f r i c a i n , e l le est e m p l o y é e sous f o r m e de 
d é c o c t i o n des racines dans la bi lharziose (schistosomes), le 
(( black w a f e r fever », et le D"' O 'Su l l ivan Beare c o n s i d é r a i t 
que les m é d e c i n s auraient i n t é r ê t à t r o u v e r sur le m a r c h é 
un extrai t f l u i d e de la p l an t e . 

W A T T et B R E Y E R - D R A N D W Y C K , Med. pois. Plants S. A f r i c a , 
1932, p. 698. 

Cassia Idcaps i i la r i s / . . ; C. peiidula V V i l l d . ; C. injlata S p r . ; 
C. doruuens Veil. — A m é r i q u e t rop ica le . 
La d é c o c t i o n est bue con t re rhumes et catarrhes et u t i ­

l i sée pou r le lavage des é r u p l i o n s c u t a n é e s . 
D ' a p r è s 11. P i l l i e r , dans certaines r é g i o n s du Costa-Rica 

( r e i r a h a ) les graines r ô t i e s sont u t i l i s é e s comme s u c c é -
t l a n é du c a f é . 

(>'est un p u r g a t i f l axa t i f , p r o p r i é t é r é s i d a n t dans toutes 
les parties de la plante à d ive r s é ta l s de d é v e l o p p e m e n t : 
é c o r c e des f r u i t s verts, f l e u r s , feui l les et graines. 

Revista f lora medic , V I , 1940, 9, 10; I . B O L D I N G U , Li js t van 
Planten van Sint-liiistatius, Saba en Sint-Mart in als genees­
krachtig beschouwd, Bul l . K o l . Mus. Haarlem, Dec. 1907, n " 38, 
p. 100; H . PiTTiER, Pl . usuale de Costa-Rica, 1908, p 70. 

Cassia h i f l o r a / . . ; C. seDiperjloreiis D C . — A m é r i q u e t r o ­
picale. 
Les racines sont dites a n t i s y p b i l i l i q u e s . 

D R A G E N D O R K F , loc. cit., p. 304. 

Cassia b i j u g a \ og.; C. speciosa Schrad. — Brés i l . 
Peckolt s ignala au Brés i l 1,1 % de t a n i n dans l ' é c o r c e . 
Cette p l an t e , connue sous le n o m de « Fedegosa », 
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con t i en t dans les é c o r c e s de l 'acide ch rysophan ique , u n 
j a u n e de fedegosa et u n amer . 

Elle d e v r a i t ê t r e r a p p o r t é e au C. speciosa Schrad. , que 
nous r ep rendrons p lus l o i n . 

D E K K E R , loc. cit. , 1908, p. 129; D R A G E N D O R F F , toc. cit., p. 301. 

Cassia brevipes D C . — Costa-Rica, Panama. 
U t i l i s é c o m m e S é n é . 

D R A G E N D O R F F , loc. cit., p . 303. 

Cassia Brewster! /•'. v. Mnell. — Nouvelle-Galles d u S u d , 

( )ueensland. 
F o u r n i t su r tou t un bois de va leur . 

.1. H. M A I D E N , U S . p l . Australia, 1889, p . 395. 

Cassia cathartica Mait.-. C. pachycalix Yog.; C. aprica 
V e i l . ; C. hirsuta V e i l . — Brés i l . 
R e n f e r m e r a i t : h i u l e grasse, h u i l e vo la t i l e , une sub­

stance d i t e ca thar t i i i e , u n p r i n c i p e co loran t rouge j a u ­
n â t r e , m u c i l a g e , malate et tar trate de potasse, a c é t a t e de 
potasse, de l 'acide ca tha r t ique l i b r e o u c o m b i n é à la c h a u x 
et à la m a g n é s i e . Cet acide ca tha r t ique se d é d o u b l e en 
c a l h a r t o g é n i n e et glucose et une substance s u c r é e que 
G u i b o u r g a d é n o m m é e c a t h a r t o m a n n i t e . 

L ' e f f e t p u r g a t i f de ce S é n é serait o r d i n a i r e m e n t a c c o m ­
p a g n é de col iques ; i l serait à consei l ler dans les cons t ipa­
t ions d é r i v é e s d 'une a ton ie in tes t ina le . 

Revista f lo ra medicinal, V I , 1940, n° 9, 10; D R A G E N D O R F F , 

loc. cit. , p. 302. 

Cassia Chaniaecrista L . ; Chamaecrista Chamaecrista 
B r i t t . ; C. diffusa B r i t t ( m ; C. pulchella Salisb. — B r é s i l . 
A n t i l l e s . 

La p l an t e a é té e m p l o y é e c o m m e S é n é ; ses feu i l l es on t 
é t é c o n s i d é r é e s c o m m e an t ido te de l ' e m p o i s o n n e m e n t par 
des A p o c y n a c é e s . 
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Sous le nom de « Cassia des Antilles », cette plante 
brési l ienne, d i f f é r e m m e n t envisagée par des auteurs, a été 
introduite en France i l y a une vingtaine d 'années, au 
m ê m e titre que d'autres Cassia, remarquables souvent par 
leur floraison abondante. On a é tud ié aux Antilles la 
valeur de cette plante comme engrais vert; 1.000 k g de 
plantes donneraient 10 k g d'azote pour les feuilles et les 
tiges et 2 k g pour les racines. 

Ces feuilles sont dites purgatives et. constituent un 
« Séné ». 

On a s ignalé une variété brés i l ienne, le Cassia hypno-
tica Vei l . , qu i est connu sous le n o m de « Fedegoso-
dormideira ». 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 303; P. CORREA, Diet. Pl. ut. Brasil, 
vol. I I , 1931, p. 119. 

Cassia corynilxtsa /.«;/;. — Amérique tropicale. 

Ne renfermerait pas de composés anthraquinoniques. 
G. WEHMER , loc. cit., 1929, p. 507. 

Cassia decipiens Desv. — Antilles. 

Est cons idéré comme une forme du C. angastifoUa Vah l 
et esl util isé comme Séné. 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 303. 

Cassia didyinobotrya Fres. — Abyssinie. 

Les graines ont été util isées comme poison pour la 
pèche . 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 304. 

Cassia dulcis L. — Libéria. 

Cette espèce, non relevée dans l 'Index de Kew, serait 
purgative. 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 302. 
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€assia einargiiiata L. — Jamaïque. 
Utilisé comme Séné. 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 303. 

Ca,ssia eremophila .1. Cnnn.; C. nernophila W a l p . ; C. 
canaliculata R. Br. — Australie, sauf Tasmanie. 
Les feuilles et les gousses sont m a n g é e s par le bé ta i l . 

.1. H . MAIDEN, US . Pl. of Australia, 1889, p. 121. 

Cassia Fistula L. — Asie, Afrique, Amér ique . 
Plante t rès anciennement connue aux Indes; les H i n ­

dous l 'uti l isent depuis fo r t longtemps comme cathartique 
et laxatif. 

Originaire d'Asie, la plante a été introduite en Amé­
rique et dans les autres régions tropicales, et dans cer­
taines d'entre elles a été rapidement uti l isée sous le nom 
de Casse ou de canéf ic ier . 

C'est ainsi que Descourtilz rappelle qu'aux Antilles la 
Casse est t rès est imée des nègres ; ils volent les f rui ts pour 
les manger m ê m e avant matur i té , ce qu i leur occasionne 
colicjues cl d iar rhées sanguinolentes. 

Prise dans de bomies conditions de m a t i u i l é cl dt- pré­
paration, la pulpe de Cassia Fistula est un laxatif in té res ­
sant et Deli l le put dire d'elle : 

La Casse prolongea les vieux jours de Voltaire. 
La pulpe entre dans la prépara t ion de beaucoup de 

méd icamen t s composés aux Indes et dans d'autres pays; 
elle renfermerait : 

Sucres, 
Gommes i 
Matière astringente, 
Gluten, 
Matière colorante. 

Braconnot n'y aurait découvert aucun principe cathar­
tique 
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La plante est dite antirhumatismale et renfermerait, 
pour d'autres auteurs : 

Cathartine, 
Sucres, 
Matières amères. 

De nouvelles analyses sont nécessaires ! 
L'écorce seule ou avec les feuilles, mélangées d 'huile, 

sont employées contre : maladies de la peau, blessures. 
Cette écorce est souvent usitée aux Indes anglaises 

comme mat iè re tannante; elle renfermerait de 9,5 à 12,9 % 
de tanin et m ê m e 18 % d ' ap r è s Greenway (Bull. Imp. Inst., 
vol . XXXIX, 1941, n° 3). 

Dragendorff considérai t , i l y a des a imées , la pulpe du 
f r u i t comme purgatif l éger ; les fleurs seraient employées 
de m ê m e . Les écorces, en particulier celles dos racines, 
contiendraient jusqu ' à 13 % de tanin. 

Les racines en décoction sont utilisées contre blessures 
profondes et abcès, en lavages et en compresses. 

Les Égypt iens cons idèrent l 'activité de la pulpe de la 
gousse comme plus grande quand elle est recueillie avant 
ma tu r i t é ; i l y aurait peut -ê t re à ce moment une plus forte 
proportion d ' o x y m é t h y l a n t h r a q u i n o n e ? 

La plante a été introduite aux Philippines, où elle s'est 
accl imatée; la pulpe y est utilisée comme laxatif. 

Dans le Sud de l 'Af r ique , en Rhodésie , elle est un 
remède contie : malaria, « blackwater fever », enii)oi-
sonnemeiits du sang, anthrax, dysenterie. 

Maiirin y signale du m é t h y l a n t h r a q u i n o n e : 

Fruits 0,95 % 
Pulpe 1,05 % 
Écorce 1,20 % 

En Amér ique du Sud, elle est utilisée couramment, par 
exemple au Guatemala, en médecine domestique comme 
purgatif léger sous le nom de Cassia Fistula. 
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La piaille fourn i t une gomme et les fleurs et f ru i t s ont 
été introduits parfois clans le conunerce sous le nom de 
<( Manna ». 

D E K K E R , loc. cit., 1908, p. 129; DRAGENDORFF, Heilpflanzen, 
189S, p. 301; GREENVVAY, in Eeast Afric . Journ., Apr i l 1941; 
WATT , Diet. I I , 1889, p. 218; HEYNE, Nut. Pl. N. Ind,, I I , 1927, 
p. 7 i l ; P. CORREA,' Pl . ut. Bras., 1926, p. 491; W . DYMOCK, 
Veget. Materia medica W . India, Bombay, 1885, p. 259; 
PAI.UMBO, Notes pl . médic. et aromat., Col. italienne. Thèse 
Fac. Ptiarmacie, Paris, 1932, p. 48; C. WEHMER , loc. cit., 1929, 
p. .504; 8AFKORD, Us. Pl. of Guam, Wastiington, 1905. p. 217; 
WATT et BREYER-RRANDWYCK, Medic, and pois, plants S. Africa, 
1932, p. 69; RENÉ GUÉRIN, Cat. Produits République Guatemala, 
Expos. Paris, 1901, p. 34; J. VAN DONGEN, Beknopt Overzicht 
Geneesmidd. Nederl. Oost-Indië, Kol. Instit. Amsterdam, 1913, 
p. 59; DESCOURTILZ, F 1 . pitt. et médicale des .Antilles, I I , 1822, 
p. 233; ÉM. PERROT , Mat. prem. us. Règne végét., 1943-1944, 
p. 1427. 

Cassia iistuloi<les CoUnd. — Mexique. 

Celle plante est considérée par certains auteurs comme 
nue simple forme du d. Fisfula; ses f i i i i l s jouissent des 
mêmes propi ié tés . 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 301. 

fassia ijlaiica Laut.; C. mlphnrea DC — \uslralie, l 'oly-
nésic, Indes. 

Les feuilles de cette espèce sont employées conmie 
l égume et parfois aussi pour des fr ict ions. 

La raci iu ' a été sigiudée contre la gonorr l iée . 
Les graines comme les feuilles renferment i m glucoside 

qui par hydrolyse donne de l'acide clu'ys()|)lumit|iic. 
d 'après M . Greshoff. 

C . WEHMER , loc. cit., 1929, p. 507; ,1. H . MMDEN, Indigenous 
veget. drugs. Departm. Agric. Sydney, Mise, publ., n" 256, 
1898, p. 13; DRAGENDORFF, loc. cit., p. 304 

3 
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Cassia goratensls Fres. — E r y t h r é e . 

L'écorce renfermerait un tanin et serait employée 
comme astringent. 

Cette espèce a été rapportée au C. Singueana Del., que 
nous reprenons plus loin. 

D E K K E R , loc. cit., 1908, p. 129; DRAGENDORFF, loc. cit., p. 304. 

Cassia grandis L. ƒ.; C. hrasiliana Lam.; C. mollis Wahl. 
— Brésil, Indes occidentales, Amér ique du Sud, 
Panama. 

La « Casse de cheval » est, au Brésil, employée aux 
m ê m e s usages que C. nwschata et en lieu et place parfois 
(lu C. Fistula. 

Pulpe amère et désagréable de goiit. 

L<'s feuilles sont appl iquées en fragments sur : plaies 
et ulcérat ions. 

La racine est un remède, probablement externe, contre 
les affections cu tanées . 

Les fruits contusés macérés dans du lai t et de l'eau 
donnent un l iquide utilisé comme laxatif, purgatif , dépu ­
rat i f , astringent et contre les maladies de la peau. 

ÉM. PERROT , Mat. prem. us. Règne végét., 1943-1944, t. 2, 
p. 1428; DRAGENDORFF, loc. cit., p. 301; H. PITTIER , Pl. us. de 
Costa-Rica, 1908, p. 78; P. CORREA , Diet. Pl. ut. Brasil, I , 1926, 
p 489; Revista f l . medie., V I , 1940, 9-10. 

Cassia hirsuta — Asie, Amér ique tropicale. 

Utilisé pour gué r i r des maladies de la peau, herpès, etc. 
I l existe un C. hirsuta Ve i l , rappor té plus haut au 

C. cathartica. 

HEYNE, Nut. pl . Ned. Ind., I I , 1927, p. 743. 
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Cassia hispidula \ ahl; C. leiantha Bcnth, — Mexique, 
Amér ique centrale. 

Au Costa-Rica, la pulpe des f ru i t s , mélangée à de l'eau, 
est laxative (C. hispidula). 

Considéré comme médicinal et en particulier utilisé 
conirc les maladies vénér iennes (C. leiantha). 

Les deux espèces, considérées comme synonymes, sont 
envisagées par H . Pit t ier spécia lement . S'agit-il dans les 
cas cités d'une m ê m e plante P 

H. PITTIER , Pl. us. de Costa-Rica, 1908, pp. 77 et 117. 

Cassia holosericea Fres.; C. Scliimperi Steud. — Abyssi-
nie. 
Les feuilles de cette espèce, y compris sa var. Thoniso-

niana = C. puhescens ï h o n i s . , sont parlois renconlivcs 
dans les Sénés du commeice. 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 302. 

Cassia Hookeriaiia liatlia. — Arabie. 
P iugat i f . 
DRAGENDORFF, loc. cit., p. 302. 

Cassia javanica — Moluques, Java, Bornéo, etc. 
Les graines seraient idilisées contre les empoisonne­

ments occasionnés par les morsures de poissons et de 
ciustacés . 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 301. 

Cassia Kleinii W. et Am. — Indes orientales, Malaisie. 
La feui l le est cons idérée comme vulnéra i re . 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 304. 

Cassia laevigata Willd.; C. tropica Vei l . — Cosmopolite 
tropicale. 
E m p l o y é comme Séné . 
DRAGENDORFF, loc. cit., p. 303; Revista Fl . medic, V I , 1940, 

n"' 9-10. 
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Cassia leiandra Benth.; C. moschata H . B. et K. — Brésil. 
Revista Pl. medic, V I , 1940, n°' 9-10. 

Cassia ligustrina. —• Indes occidentales, Amér ique du 
Sud. 
Cette espèce, relevée sans n o m d'auteur, serait utilisée 

comme Séné. Mais i l existe : 

Cassia ligustrina Forsk. = C. Sophera. 
— — M i l l . = C. obovata. 

I I n'est pas possible de préc iser . 

Cassia marginata Roxh.: C. javanica Hassk. — Indes 
orientales. 
Hoeper signala pour les Indes anglaises une teneur en 

tanin de 6,1 % dans l 'écorce. 
Ce Cassia (G. javanica Hassk.) voit ses graines utilisées 

comme purgatif . 
C . WEHMER , loc. cit., 1929, p. 507; D E K K E R , loc. cit., 1908, 

p. 129; DRAGENDORFF, loc. cit., p. 301. 

Cassia marylandica - Amérique du Nord. 
Les feuilles renferment : o x y m é t h y l a n t h r a q u i n o n e , 

huile grasse, essence, mat iè re colorante jaune: leur p r i n ­
cipe actif a été désigné : cassine, substance du groupe des 
cathartines, d é n o m m é id tér ieurenient acide cathartiquc; 
renfermerait de l'acide cathartinique. 

DRAGENDORFF, IOC. cit., p. 303; C . WEHMER , loc. cit., 1929, 
p. 505. 

Cassia medica Veil.; C. qninquamjulata Rich. — Amé­
rique tropicale. 

On a conseil lé les feuilles comme ré f r igé ran tes et en 
usage externe comme astringentes pour la guérison d 'u l ­
cères de mauvais caractères et en application sur blessures 
de tous genres. 
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On considère éga lement l 'espèce c o m m e f éb r i fuge . 
DRAGENDORFF, Heilpflanzen, p. 303. 

Cassia niicraiitha duill. et Pen.; C. nigricans Vahl . — 

Afrique troipicale. 
Plante f é b r i f u g e pour les indigène* de Guinée, q u i 

mé langen t les feuilles aux aliments pour exciter l ' appét i t . 
Les feuilles en décoction servent de purgatif , comme 
l ' infusion ou la décoction des racines. 

H. PoBÉGUiN, Pl. médic. Guinée, Paris, 1912, p. 23. 

€assia miiiiosoides — Afr ique, Océanie. 
Les feuilles séchées sont appliquées sur : blessures, 

furoncles enven imés , etc. 
La plante en t i è re est uti l isée contre les érupt ions cuta-

lu '̂es de la f igure , par les indigènes du Sud de l 'Af r ique . 
La décoction dans du lait est ant idysentér ique . 
Purgatif. 

DALZTEL, US . Pl . W . trop. Af r . , 1937, p. 180; STANER et B O U ­
TIQUE, Pl. méd. Congo, 1937, p. 60; WATT et BREYER-BRANDWYCK, 
Med. and pois, plants S. Africa, 1932, p. 68. 

Cassia moschata / / . / { . e( K. — Amérique australe. 
Cette espèce semble être, dans l 'Amérique centrale, sub­

s t i tuée au C. Fistula. 
Fruits considérés comme purgatifs. 
Nous avons reipris cette plante dans la synonymie d u 

C. leiandra Benth. 
l ÎM. PERROT , Mat. prem. us. Règne végét., 1943-1944, t. 2, 

1>. 1428; DRAGENDORFF, loc. cit., p. 301. 

Cassia multijuga l-tich.; C. magnifica Mart . — Guyanes. 
Employé comme Séné. 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 303; Revista Fl . medic, V I , 1940, 
n"" 9-10. 
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Cassia iiictitans — Amérique boréale et australe. 
Purgatif. Ne renfermerait pas d'acide calhartiquc. 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 302; C. W E H M E R , loc. cit., j). 507. 

Cassia obliqua et P . ; C. peruviana Vog. — Pérou. 
Employé comme Séné. 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 303. 

Cassia obovata Coll.: C. Senna L . — Afrique tropicale. 

Cette espèce, très variable, comporterait les variétés : 
genuina Bisch., ohovata Vog.; ^ pilosa Batka; y platicarpa 
Biscli.; ses feuilles sont parfois mélangées au Séné d'Ale­
xandrie. 

VA' Cassia produit la drogue, connue, seiid)le-t-il, sous 
les noms de : Sénés d'Alep, de Syrie et du Sénégal; bien 
que relativement peu estimés, ces Sénés arrivent sur les 
marchés et sont inscrits au Codex français. 

Descoiu'tilz, sous le nom de « Casse lancéolée », reprend 
cette plante parmi les purgatifs cathartiques. Il signalait, 
d'après Richard, Lassagne et FerreuUe, la présence de : 
chloiophylle, huile grasse, huile volatile, albumine, 
cathartine, matière colorante jaune, mucilage, acide 
malique, malate et lai'lrate de chaux, acétate de potasse 
et des sels minéraux. 

Les feuilles et les fleurs sont purg-atives, mais occasion­
nent souvent des coliques douloureuses et des nausées; 
leur emploi devrait être surveillé. 

Cette espèce, utilisée dans la région iiilierme sous le 
nom de <( Séné d'Alexandrie », aurait été introduite aux 
Indes, où elle a été parfois signalée sous le nom de 
C. ohtnsa Roxb.; elle aurait été cidtivée déjà au milieu du 
XVP siècle. 

Cultivée dans le temps dans les champs de Sorgho de 
Karnak et de Luxor, elle était, du temps de Necton, relati­
vement peu estimée. 
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Feuilles appliquées sur blessures, furoncles, etc. 

E n Guinée, comme eu Sénégambie, les gousses et les 
feuilles sont, en infusion, purgatives. 

Les feuilles renferment 1,10 % d'anthraquinone, les 
gousses 1,2 %. 

Les Zoulous utiliseraient l'infusion des racines contre 
l'influenza. 

D'après Phillips, la plante serait toxique pour le bétail; 
mais Steyn ne put obtenir d'effet toxique en l'employant 
pour la nourriture des moutons. 

Pour Maurin, elle renferme de l'oxyméthylanthraqui-
iione : 

Sauvage : 

Feuilles 1,10 % 
Fruits 1,20 % 

Culture : 

Feuilles 1,15 % 
Fruits 1,10 % 

La plante purgative existe en culture dans certaines 
régions de l'Afrique, sous plusieurs formes plus ou moins 
bien définies. 

DRAGENDORFF, loc. cit., ] i . 302; ÉM. PERROT, Notice 31, Office 
Nat. Matières premières, Les Product, végétales de l'A.O.F., 
Paris, 1929; MAURIN, Bull. Se. pharmacol., 1921, 28, p. 295; 
P H . BRETIN, Bull . Se. Pharmacol., 192.5; PALUMRO, Notes pl . 
méd. et aromat. Col. italiennes. Thèse Fac. Ptiarm., Paris, 1932, 
n° 34, pp. 74-75; DALZIEL, US . Pl . W . trop. Afr . , 1937, p. 180; 
STANER et BOUTIQUE, Pl. méd. Congo, p. 60; WATT et B R E Y E R -
BRANDVVYCK, Med. and pois, plants S. Afr . , 1932, p. 68; 
C. WEHMER , loc. cit., 1929, p. 504; W . DYMOCK, Veget. Materia 
medica W . India, Bombay, 1885, p. 263; H. POBÉGUIN, Pl . 
médic. Guinée, Paris, 1912, p. 23; DESCOURTILZ, F l . des Antilles, 
I I , 1822, p. 269. 
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Cassia occidentalis / . . ; C . falcata L . ; C . fedegosa; C. affi-
nis Benth. — Afrique, Amérique, Océanie. 

Cette synonymie a été discutée. 

Cette plante est actuellement répandue dans la plupart 
des régions tropicales, où elle aurait été introduite au 
siècle dernier. 

Pour Descourtilz, en 1822, les feuilles traitées par de 
l'eau bouillante donnent un extrait; les graines fourni­
raient une fécule colorante bleue ? 

Les indigènes des Antilles accordent de nombreuses 
propriétés à cette plante; ses feuilles et ses graines dissou­
draient les calculs des r<'ins et de la vessie et guériraient 
la strangurie. 

Les feuilles contusées et appliquées à chaud seraient 
résolutives et très utiles contre les inflammations des 
organes de la poitrine; la décoction de la racine serait un 
contre-poison efficace. Le vinaigre dans lequel la graine 
a macéré pendant 15 jours serait antihépatique. 

Paraît surtout utile comme purgatif; ses graines sont 
vomitives. 

Les propriétés de cette espèce .sont connues dans les 
Indes par les auteurs sanscrits. 

La décoction des racines, amère, est bue contre : fièvres, 
maux de tête et de ventre, pour favoriser la menstruation 
et m ê m e comme antidote contre plusieurs poisons. 

Les racines sont résolutives et diurétiques. Les D" Gum-
bleton. Daunt et Langgaard conseillaient la plante contre 
les fièvres continues, comme antidiarrhéique et même 
contre le choléra, contre les rhumatismes, l'érysipèle, les 
coliques, les toux anciennes et récentes. 

Les feuilles sont employées contre des maladies de la 
peau : dartres, herpès, eczéma, en usages externe et 
interne, et sont appliquées sur : blessures, gonflements de 
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membres, morsures de serpents et d'insectes; fraîches, 
elles sont appliquées sur enflures et plaies; bouillies, elles 
servent en lavages et fumigations. 

Les feuilles favorisent, en application, l'extraction du 
ver de Guinée. 

H. Schinz rapporte que dans le Sud-Ouest africain, les 
indigènes cultivent la plante dans le voisinage de leurs 
habitations et emploient les rameaux feuillus en les pla­
çant sur les morsures de serpents et les fleurs sur les bles­
sures; le même emploi est signalé chez les.Zoulous. 

E n Guinée française, les indigènes utilisent diverses 
parties de la plante contre plusieurs maladies et surtout 
en boisson fortifiante et fébrifuge. 

La feuille et la racine ont été, dans le Nord de l'Afrique, 
préconisées comme fébrifuges. 

Les graines sont utilisées contre les affections du foie. 
Pulvérisées et chauffées avec du lait de femme ou de 
vache, elles sont utilisées contre les convulsions; la nour­
rice des enfants i>eut prendre cette potion à doses assez 
fortes dans le m ê m e but. 

La graine torréfiée est considérée par le D' Trabut 
comme un des meilleurs succédanés du café, sans caféine. 

Au .Japon, les feuilles et les graines donneraient un bon 
résultat, par frottement, sur les plaies occasionnées par 
la morsure de serpents et la piqûre d'insectes. 

L . H . van Berk, dans ses études sur des plantes médici­
nales indigènes des Indes néerlandaises occidentales, a 
rappelé les usages de cette plante dans les diverses régions 
du monde. 

D'après Sack, à Suriname, les racines décortiquées sont 
mâchées contre les maux de gorge; les fruits, après rôtis­
sage, avec de l'eau chaude sucrée, sont employés contre 
les refroidissements. 

La racine a été utilisée contre l'hydropisie, les feuilles 
contre l'hystérie; on en a fait des cataiplasmes contre 
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diverses maladies cutanées. Les graines seraient émé-
tiques. 

D'après de nombreuses recherches de Clouet, Meckel, 
Schlagdenhauffen, les graines lenfermeni : 

Matières grasses : lécithine, cholestérine, huile : 2,55 %; 
Matière colorante, orange et jaune; 
Acide chrysophanique; 
Matière violette : achrosine; 
Tanin; 
Émodine; 
Glucose; -
Amidon; 
Acide malique; 
Substances albuminoïdes; 
Substances mucilagineuses : 36 %; 
Gommes; 
Cendres : chlorure de sodium, sulfate de magnésium., 

fer, silice. 

Maurin isola de l'oxyinéthylanthraquinone, en traces 
dans la feuille; dans le fruit 0,25 %; dans la raciru' 0,30 %. 

R. Moussu, dans les Comptes rendus de la Société de 
Biologie (XCll , 1925, p. 862), a signalé la présence d'une 
toxalbumine, mais nous n'avons trouvé nulle part des 
indications quant à la toxicité de cette plante. 

Dans celle-ci on a signalé : 

Matières grasses; 
Acide tannique; 
Amidon; 
Cellulose; 
Sulfate et phosphate de chaux; 
Sels de sodium; 
Sels de fer; 
Silice; 
Soufre; 
Acide chrysophanique; 
Oxyméthylanthraquinone; 
Acide malique; 
Achrosine. 
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Toute la plante est purgative, f éb r i fuge et utilisée contre 
les maux d'yeux. 

En 1929, C. Wehmer résumai t comme suit la constitu­
tion chimique des divers organes de la plante : 

Écorces : 
Acide chrysophanique; 
Amer fedegosique; 
Jaune de fedegosa; 
Acides : tartrique, mali(]ue; 
Cire; 
Résine; 
Tanin. 

Graines : 
Tanin; 
Mucilage : 36 %; 
Huile grasse : 2,55 %• 
Émodine; 
Toxalbuniine, pas de glucosidc. 

Feuilles : 
Traces d'oxymétliylanthraquinone. 

Ces données nioutrent la très grande i r régular i lé de la 
constitution chinuque de la plante, due probablement tou­
jours aux m ê m e s causes, et la nécessité de repreiulre les 
é ludes phytochimiques sur des documents dont l 'histoire 
est déf inie . 

H. PoBÉGUiN, F l . médic. Guinée, Paris, 1912, p. 22; DE WILDE­
MAN et D'' T R O L L I , etc., Notes pl . médic. et alim. Congo belge 
(Foréami), Bruxelles, 1939, p. 212; STANER et BOUTIQUE, Mat. 
Pl . médic. ind. Congo belge, 1937, p. 60; H. SCHINZ, Mém. Herb. 
Boissier, n" 1, 1900, p. 123; L. H. VAN B E R K , Bijdrage tot de 
kennis der West-indische Volksgeneeskruiden, Utrecht, 1930, 
]). 16; ÉM. PERROT , Mat. prem. us. Règne végét., 1943-1944, t. 2, 
p. 1428; I . BoLDiNGH, loc. cit., 1907, p. 101; C. WEHMER , loc. cit., 
1929, p. 504; W . DYMOCK, Veget. Materia Medica West India, 
Bombay, 1885, p. 262; SAFFORD, US . Pl. Guam, 1905, pp. 218, 219; 
TRABUT , loc. cit., p. 60; DE LANESSAN, Pl. ut. Col. Franç., 1886, 
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p 591; DRAGENDORFF, Heilpflanzen, 1898, p. 302; WATT, Diet., I I , 
1889, p. 221; DALZIEL, US . Pl . W . trop. Af r . , 1937, p. 181; W A T T 
et BREYER-BRANDWYCK, Med. pois, plants S. Afr. , p. 68; H E C K E L , 
in Ann. Mus. Marseille, sér. 2, V I I I , 1910, p. 266; Revista f L 
medic, V I , 1940, n" 9. 

Cassia Petersiaiia Bolle; C. delagoensis Harv. — XfiiqiK^ 
centrale et australe. 

L ' inf usion des graines est employée contre des maladies 
de la peau, la macérat ion des graines pour guér i r les mor­
sures de serpents. 

La plante est dite antisyphili t ique, antigonococcique, 
a n l i h é m a t u r i q u e dans le Sud de l 'Af r ique . 

WATT et BREYER-BRANDWYCK, Medic, and pois, plants S. Af r . , 
1932, p. 69; STANER et BOUTIQUE, Pl. méd. Congo, 1937, p. 61. 

Cassia podocarpa Cuill. et Perr. — Afrique tropicale. 

La décoct ion des racines est, en Guinée , dite dépiu^ative; 
les feuilles pilées, en cataplasme, servent à favoriser la 
sortie du ver de Guinée . 

H. PoBÉGUiN, Pl. médic. Guinée, Paris, 1912. p. 23. 

Cassia pubescens .Jacq. — Brésil. 

Purgatif. 
Revista flora medic, V I , 1940, n™ 9-10. 

Cassia quinquaiigulata Rich. — Brési l . 

La plante a été employée en guise de Séné; les feuilles 
sur abcès et blessures et les racines contre la f ièvre. 

Cette espèce a été rappor tée plus haut au C. Diedica 
Veil. 

I l reste des doutes. 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 303. 
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Cassia rugosa Don. — Brésil. 
L'infusion serait très employée au Brésil contre la blen-

norrhagie; elle a été préconisée en usages interne et 
externe (applications) sur les morsures de serpeids, en 
particulier de cobra. Succédané de Séné. 

DRAGENDORFF, loc. cit., j). 303; Revista flora medic, VI , 1940, 
n™ 9-10. 

Cassia Sabak Del. — Égypte, Nubie. 
L'écorce de cette espèce est utilisée dans le tannage et, 

au point de vue médical indigène, comme astringent. 
D E K K E R , loc. cit., 1908, p. 129; DRAGENDORFF, toc. cit., p. 304. 

Cassia sericea Sw.; C. ornithnjxiides L a i n . ; C. .srns/-
tiva Jacq.; C. ciliatn Hoffmgg. — Brésil, Amérique tro­
picale. 
La feuille est employée pour guérir : anthrax, furoncles 

et inflammations cutanées; les racines contre l'hydropisie 
el les maladies du foie; les giaines. comme succédané du 
café. 

DRAGENDORFF, loc cit., p. 304; Revista flora medic, VI , 1940, 
II"' 9-10. 

Cassiii siainea IJIIII.; C. florida N ahl. — I n d e s or ientales, 
.lapon, Malaisie. 
Le bois lenfeime dans des |)oches une poudre jaune, 

fonçant à l'air et occasionnant l'irritation de la peau, 
cuiislituée en grande partie par du chrysophanhydroan-
Ibion, différant de la chrysarol)ine par sa forme cristal­
line. 

L'écorce renferme 2,5-4 % de tanin, le fruit jusqu'à 
10 %. 

Dans les Indes orieidales anglaises, on signale 4,1 % de 
tanin, et Greenway, dans le Bulletin de l'imp. Inst. 
{vol. XXXIX, 1941, n" 3), cite : écorce, 9 %: feuilles, 7 %; 
fruits, 6 % de tanin; le fruit est souvent employé en 
teinture. 
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D'après* Sack, l ' é c o r c e de ce Cassia r e n f e r m e en 
m o y e n n e : 

Eau 54 ,80 % 
Cendres 3 ,40 % 
Substances solubles dans l ' eau . . 6 ,60 % 

don t tanin 2 ,57 % 

Le t a n i n serait p o u r la sid)stanec s è c h e d ' e n v i r o n 5,5 %. 
Les t r i i i l s r en fe rmen t j u s q u ' à 10 % de t a n i n . 
Les <>raines : 

Lan 19.20 % 
O n d r e s 5 ,40 % 
i l u i l e 44 ,70 % 

Dans l ' é co rce i n t e r n e et dans l a racine on t r o u v e des 
ruasses jaunes con tenan t des substances a n t h r a q u i n o -
juques . 

C. W E H M E R , loc. cit., 1929, p. 507; S A C K , in Insi)ectie van den 
Ijandtiouw in West-indië, Bull. n° 5, Jan. 1906, p. 6. 

Cassia Sieberiana / ) C . — A f r i q u e t ropicale . 
En G u i n é e , la r ac ine est di te pur<?ative, ma i s toxique 

à l i an te dose; la d é c o c t i o n est s u r t o u t e m p l o y é e p o u r g u é -
l i r les maladies v é n é r i e n n e s . 

P. ,T. Greenway a s i g n a l é que celte e s p è c e , au moins 
dans l 'Es t a f r i c a i n , f o u r j d t une g o m m e q u i p a r a î t ne pas 
ê t r e de grande v a l e u r é c o n o m i q u e , 

H . PoBÉGUiN, Pl. médic . Guinée, Paris, 1912, p. 23; DRAGEN-
DORFF, loc. cit., p. 303. 

Cassia singueaiia l)el.\ (]. (joratcnsis Fres. — Abyss inie . 
V o i r C. (joratensis p lus haut . 

Cassia singueana va r . Kethulleana (De Wild.) Ghesq.; 
C. Kethulleana D e W i l d . — A f r i q u e . 
C o n t r e la gale. 
F é b r i f u g e , a n t i s y p h i l i t i q u e . 

STANER et BOUTIQUE , loc. cit., p. 62. 



M K O I C A M E N T S A M J L K P K E I J \ D ' o i ï l ( n i \ E V É G É T A L E 47 

Cassia Sophera L. \ C. lanceointa F o i s k . — Indes , Éi>ypte , 
Oc ra i i i e . 

La feu i l l e a é t é employee con t re les maladies de la 
v o l a i l l e . A l ' é ta t j e u n e , elle p o u r r a i t ê t re c o n s o m m é e en 
l é i i f u m e . Plus l a i d elle est p n r g a t i v e . 

F l e m s et j^iraines sont sif>iialées contre les maladies de 
la [ X ' a u , é p i l e p s i e , Jaunisse, etc.; les jacines seraient expec­
toran tes . 

La plante, u t i l i s é e pour ses f eu i l l e s , ufraines et racines, 
é t a i t c o m m e (les H i n d o u s et des M a h o m é t a n s , q u i l u i a t t r i -
l;uai<'nt des p r o p r i é t é s expectorantes. 

U n e m p l â t r e de la lacine avec d u bois de santal j j ué r i -
r a i t ] ' impét i f>o 

La plante d e v r a i t ses p r o p r i é t é s à la p r é s e n c e d'acide 
c l i i y sop l i an ique . 

Les m é d e c i n s c ingha la i s u t i l i s en t , f r i tes dans de l ' hu i l e 
de l ' i c i n , les f eu i l l e s des Cossia alata. C. Tara, C. occiden-
talis, C. Sophera comme o n g u e n t contre l ' i m p é t i g o et 
aut res maladies c u t a n é e s . 

Cette plante p i é s e n t e à Guam une v a r i é t é s p é c i a l e u t i l i ­
sée c o m m e aux Indes . Une i n f u s i o n de l ' é c o r c e serait u n 
l e m è d e contre le ( l i a l )è te ; les f eu i l l e s et l ' é c o r c e p u l v é r i s é e s 
el m é l a n g é e s à d u m i e l sont a p p l i q u é e s sur : maladies 
C L d a i i é e s , u l c è r e s . 

Feui l les , é c o r c e s et graines o u suc des f eu i l l e s ; an t i -
d a r l r i q u e s et autres maladies de la peau; en usage externe 
c o n t r e la syph i l i s , etc. 

L a racine, p u l v é r i s é e avec d u p o i v r e , est e m p l o y é e pou r 
g u é r i r les m o r s m e s de serpents. 

L a p lante est d i t e : pu rga t ive , v e r m i f u g e , expectorante , 
a n t i d i a b é t i q u e , a n t i g o n o r r h é i q u e et a n t i é p i l e p t i q u e . 

R e n f e r m e : acide ch rysophan ique , é m o d i n e . 
G. W E H M E R , IOC. c i t . , 1929, p. 505; HOLLAND, U S . Nigerian Pl . , 

1911, p. 260; D E UANESSAN, PI. u t . Col. Franç . , 1886, p. 591; 
DRAGENDORFF , Heilpflanzen, 1898, p . 303; S A F F O R D , U S . p l . 
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Guam, 1905, p. 219; W A T T , Diet., I I , 1889, p. 224; I I I , p. 88; 
W . DYMOCK , Veget. Materia medica W . India, Bombay, 1885, 
p. 260. 

Cassia speciosa Schrad.; C. bijaga V o g . — B r é s i l . 
L ' é c o r c f r e n f e r m e r a i t e n v i r o n 0,5 % d'acide chrysopha-

n i q i i c , une substance a m è r e ( f e d e f r o s a m è r e ) , une sub­
stance co lo rée ( fedegojaune) ; acides : i na l i q i i e , l a r t i ique; 
c i r e , r é s i n e , t an ins . 

C. W E I I M E R , Pflanzenstoffe, éd. 2, I , 1929. p. 504. 

Cassia spleiidida l or/. — B r é s i l . 
E m p l o y é en guise de S é n é . 

DRAGENDORFF, IOC. cit., p. 303, Revista fl. medic, n"' 9-10. 

Cassia stipulacea 1/^. — C i i i l i . 
La [)laide es| u t i l i s é e contre la ve rmine . 

DRAGENDORFF , loc. cit . , p. 304. 

Cassia Taj^era l o r / . ; C. iovoides Box l ) . — A m é r i q u e t ro­
p ica le . 
La feu i l l e , la g r a i n e et l ' é c o r c e sont e m p l o y é e s en l ieu 

et place du S é n é . Les feui l les seraient u t i l i s é e s c o n t i c les 
p i q û r e s de g u ê p e s et d 'alieil les, les graines p o u r fa i re des 
enveloppements sur : abcè s , u l c é r a t i o n s , etc. 

La d é f i n i t i o n de cette plante est douteuse, car i l existe : 
C. Tagera L . — A m é i i q u e t rop ica le . 
C. Tagera L a m . = C. Tora. 

DRAGENDORFF , loc. cit . , p. 303. 

Cassia teiiella / / . H. et K.-. C. foliasa G. Do: ' , . — P é r o u . 
U t i l i s é comme S é n é . 

DRAGENDORFF , loc. cit . , p. 303. 

Cassia tiinoreiisis DC. — T i m o r . Java, Sunudra , Aus­
t r a l i e . 
Pu lpe des f r u i t s pu rga t ive . 

DRAGENDORFF , loc. cit . , p. 301. 
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Cassia tomentosa L. — A m é r i q u e t rop ica l e . 

Ne r e n f e r m e r a i t pas de d é r i v é s o x y m é t h y l a n t h r a q u i n o -
i i iques . 

C. W E H M E R , loc. cit., 1929, p. 507. 

*Cassia Tora L.; C. foefida Salisb.; C. obtusifolia L.; 

C. toi'oides Roxb . ; N o b . I , p . 252. 
M a l g r é l ' odour d é s a g r é a b l e de cette p lan te , les j eunes 

feui l les en sont m a n g é e s ; elles sont purga t ives à l ' é t a t 
adul te . 

Le C. obtasljolia L . , r e n f e r m a n t : é m o d i n e et acide 
c h r y s o p l i a n i q i i e , pour certains auteurs , est c o n s i d é r é 
c o m m e s y n o n y m e de cette e spèce par des botanistes. 

La p lan te , r<"levée dans les auteurs sanscri ts , j o u i t d ' u n e 
g l ande r é p u t a t i o n c o n t i e toutes sortes de maladies de 
la peau. 

D ' a n c k n s auteurs, t e l C l i ak rada l l a , conse i l len t !e t r e m ­
page des graines dans d u latex (VEaphorbla neriifolia, 
l eur t r a n s f o r m a l i o i i en p â t e avec de l ' u r i n e de vache c l 
l eur c m [ ) l o i contre les t umeur s c b é l o ï d e s . Les gra ines , 
avec celles de Pongarnla r/Uibra, seraient ut i l isables con t r e 
l ' i m p é t i g o . ( ï r a i n c s et f eu i l l e s ont é t é c o n s e i l l é e s , p o u r 
leiu-s p r o p r i é t é s dissolvantes, contre toutes sortes de m a l a ­
dies de la peau : l è p r e , psoriasis, etc. 

Certains auteurs o n t c o n s i d é r é les f eu i l l e s m u c i l a g i -
neuses et f é t i d e s de cette plante c o m m e a p é r i t i v e s sous 
f o r m e de d é c o c t i o n ; elles seraient u t i les aussi contre les 
atlaques f é b r i l e s de la d e n t i t i o n . 

Les feu i l l es et les g ra ines fr i tes dans l ' h u i l e de r i c i n 
sont a p p l i c p i é e s sur les u l c è r e s e n v e n i m é s . 

Les gra ines p u l v é r i s é e s , avec du j u s de c i t r o n , d u l a i t 
b a i t u , sont a p p l i c j u é e s siu- des é r u p t i o n s o c c a s i o n n é e s pa r 
la gale o u d'autres parasites; les racines p u l v é r i s é e s , avec 
d u j u s de c i t r o n , cons t i tuen t un r e m è d e contre le pso­
riasis et les h e l m i n t h e s . 
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Le p r i n c i p e ac t i f sera i l l 'acide c h r y s o p h a n i q u e ; ce 
Cassia r o i i f e r u i e r a i t aussi de l ' é m o d i n c , p rovenan t d ' u n 
g lucos idc se d é c o m p o s a n t en é m o d i n e et glucose. 

Les jeunes feui l les sont c o n s o m m é e s en l é g u m e en 
Asie t rop ica le et dans la p é i n n s u l e mala ise . 

Elles sont a p é i i l i v e s . 
La d é c o c t i o n des f e u i l l e s , s u c c é d a n é d u S é n é , est p u r ­

ga t ive . 
D ' a p r è s Crevosl et P e f i l o l , en I n d o c h i n e , les f r u i t s sont 

u t i l i s é s eoni re la dysen ic r i e , en o i ) h t a l m o l o g i e , c o n t r e 
l ' i m p é t i g o et pour g u é r i r toutes sortes de maladies de la 
peau. 

Celle j ) l an le a é lé i n t r o d u i t e à G u a m i l y a p lus d ' u n 
s iècle et s'est r é p a i u l u e cliez les i n d i g è n e s ; ses f eu i l l e s y 
sont di tes muci lag ineuses et a p é r i t i v e s . 

En Malais ie , les feu i l l e s sont u t i l i s é e s , en s u c c é d a n é <le 
celles d u C. alnta, con t r e les maladies de lu peau. 

Tou le la p la ide , et p a r t i c u l i è r e m e n t la racine, est p u r ­
gat ive et a i d h e l n n n t h i q u e . 

Les gra ines sont j i a r f o i s m a n g é e s en cas de disette. 

On a é g a l e m e n t u t i l i s é les g-raines comme s u c c é d a n é 
du c a f é ; r ô t i e s ccmiine celles d u « c a f é n è g r e », c ' e s t - à - d i r e 
d u Cassia occidentalis L . , elles a m é l i o r e r a i e n t l ' a r ô m e d u 
c a f é , a u g m e n t a n t sa < i iges l ib i l i l é et n ' é t a n t pas exci tantes . 

On a vendu à Londres <lans le t emps , sous le n o m de 
Cas.sophy, un nu ' lange de 1 part ie de c a f é pour 5 part ies 
de ce Cassia. 

Aux Indes, les gra ines sont u t i l i s é e s pour la t e i n t u r e 
en j a u n e : m é l a n g é e à de l ' i n d i g o , ce l l e m a t i è r e co lo ran te 
donne une couleur ver te t rès e m p l o y é e . 

Dans Annual Hep. Department o / Aijric, B o m b a y , 
1912-1913, j ) . 62, o n a d o n n é co imne sui t la c o n s t i t u t i o n 
de ces graines : 

Huile f)5 % 
Protéides 18 % 
Hydrates de carbone digestible 52 % 
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H O O P E R , Gliinese medicine, Garden Bul l . Straits Settlements, 
VI , 1-5, 1929, p . 30; Bull , économ. de l'Indochine, 1929, p. 330; 
B u R K i L L , Diet. Ec. prod. Malay Peninsula, I , 1935, p . 481; 
D E WILDEMAN, Notes pl. médic . et aliment. Congo belge, 1939, 
p 213; B u R K i L L et HANIFF, Garden Bul l . Straits Settlements, 
V I , 1933, p . 194; D E WILDEMAN, Pl. utiles et intéressantes Congo, 
I , 1903, p . 173; G. W E H M E R , toc. cit., 1929, p . 505; W . D Y M O C K , 
Veget. Mat. medica %. India, Bombay, 1885, p . 265; S A F F O R D , 
Us. pl. of Guam, loc. cit., p . 219; DRAGENDORFF, loc. cit., p . 303. 

Cassia venenifera Meyev; C. hirsuta L . ; C . caracasana 
.Tacq. — A m é r i q u e tropicale. 

L a plante a été e m p l o y é e pour la p ê c h e et contre la 
f i èvre . 

DRAGENDORFF, loc. cit., p. 304. 

Cassia veniista F . x\ Muell. — Australie. 

Les graines seraient e m p l o y é e s en Australie pour la 
p ê c h e . 

DRAGENDORFF, loc. cit., p . 304. 

* 
* * 

Un examen des d o n n é e s réunies ci-dessus, aux points 
de vue des propr ié tés et de la constitution chimique de 
divers Cassia, loin de repré.senter l'ensemble de tous les 
renseignements p u b l i é s sur ces questions, suffit pour 
remarquer que relativement peu d 'e spèces du genre ont 
été é t u d i é e s par les phytochimistes et les m é d e c i n s ; les 
résultats obtenus par les recherches sur ces plantes sont 
de portée très i rrégu l i ère et rarement comparables. 

M ê m e au point de vue de la valeur s p é c i f i q u e , les opi­
nions des botanistes sont très divergentes. Les conclusions 
é m i s e s sur la valeur des e s p è c e s sont en partie j u s t i f i é e s . 
Plusieurs Cassia ont é t é cul t ivés depuis de fort nom­
breuses a n n é e s , ont subi des transformations par la 
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c u l t i n e ; beaucoup au ron t q u i t t é leurs stations naturel les 
ou y exis tent p e u t - ê t r e encore dans des istades m o i n s 
t r a n s f o r m é s que dans les cidtures , a u t o u r des cases des 
i n d i g è n e s , q u i en t i r e n t des m é d i c a m e n t s p o u r g u é r i r u n 
g rand n o i u b r e de maladies . 

D 'une f a ç o n g é n é r a l e , o n peut dire que les Cassia, sur­
tou t par leurs feui l les et leurs f r u i t s , sont p u r g a t i f s et que 
p lus ieurs sont, sous le n o m de « S é n é s », e n t r é s , soi l à 
l ' é ta t p u r , soit en m é l a n g e , dans le c o m m e r c e i n t e r n a t i o ­
nal de la d rogue r i e . 

Ces Cassia sont-ils p o m la p lupar t v r a i m e n t é q u i v a l e n t s 
pou r les usages m é d i c a u x ? 

On a s i g n a l é certaines espèces m é d i c a m e n t e u s e s et 
actives, d'usage assez courant m ô m e en m é d e c i n e 
moderne , d'autres sans va le iu ' mé^d ic ina le ; d'autres encore 
sont dites toxiques ; i l ne semble pas cependant q u ' o n 
plusse g a r a n t i r la t o x i c i t é de certains organes de l ' u n o u 
l 'autre de ces Cassia. 

Les Cassia d u c o m m e r c e paraissent c a r a c t é r i s é s c h i m i ­
quemen t par la p r é s e n c e de chrysa rob ine , de substances 
a n t h r a q u i n o n i q u e s ; mais des analyses auraient d é m o n t r é 
l'absence de l ' u n on l ' au t r e de ces corps chez certaines 
e s p è c e s . 

I l f a u d r a i t soumett re ces c a r a c t è r e s à v é r i f i c a t i o n , a f i n 
de j u g e r si les d i f f é r e n c e s de c o n s t i t u t i o n c h i m i q u e sont 
concordantes avec une m o d i f i c a t i o n dans les c a r a c t è r e s 
m o r p h o l o g i q u e s et les p r o p r i é t é s m é d i c i n a l e s , si elles ne 
sont pas variables p o u r une m ê m e p l a n t e et en r a p p o r t 
avec des facteurs d u m i l i e u . 

11 Tie serait n u l l e m e n t impossible que l 'une o u l ' au t r e 
des p r o p r i é t é s m é d i c i n a l e s , tel le p o u v o i r p u r g a t i f , soi t 
due à un m é l a n g e de cer ta ins des composants o rgan iques 
s p é c i f i é s à ce j o u r ou à une substance q u i aurai t p u ê t r e 
en t i evue, mais sans avo i r é t é isolée p u r e par les ch imis tes , 
n i e x p é r i m e n t é e par kîs biologistes o u les m é d e c i n s . 
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Une autre p r o p r i é t é b i o l o g i q u e des Cassia, sur 'aquelle 
i l f a u t insiste]-, est celle d ' amener ou de f a c i l i t e r la g u é -
r i son d 'une sé r i e de maladies c u t a n é e s , de blessiues, etc., 
ce q u i a l'ait u t i l i s e r des Cassia contre la l è p r e et les classer 
p a r m i les plantes a n t i l é p r e u s e s . 

(,)uel est, p a r m i les p r inc ipes extraits d'organes de 
Cassia, ceUn q u i agi t sur des s y m p t ô m e s c u t a n é s <le 
diverses maladies ? 

Cette quest ion a a t t i r é f r é q u e m m e n t l ' a t l iMi t i on , connue 
nous l 'avons r a p p e l é ci-dessus, mais elle n'a p u ê t r e é l u ­
c i d é e . 

Les Cassia r e n f e r m e n t aussi, d u moins cer ta ins d'entre 
eux, des tanins en p r o p o r t i o n p lus ou moins c o n s i d é r a b l e 
su ivan t les organes, leur na tu re et leur l ieu de croissance. 

(^uel pou r r a i t ê t r e le r appo r t entre ces t a n i n s , qu i o n t 
p u ê t r e extrai ts dans certains cas sous une f o r m e de 
cachou , et les auti'es const i tuants ch imiques des Cassia ? 

Tous les c a r a c t è r e s m o r p h o l o g i q u e s , c h i m i q u e s ou p h y -
sicdogiques r a p p o r t é s aux Cassia, à ceux r e l e v é s ci-dessus 
sont- i ls persistants, cx is ta id dans tous les pieds d 'une 
m ê m e espèce aux divers stades de leur dcveloppemerd ? 

Sont- i ls en r a p p o r t avec des facteurs d é p e n d a n t soit de 
la p lan te , soit d u m i l i e u : sol et c l ima t ? 

L ' é t u d e des Cassia mon t r e , c o m m e on le v o i t et c o m m e 
nous l 'avons s o u l e v é c h e m i n faisant, dans tous les 
domaines , de nombreuses lacunes q u ' i l c o n v i e n t de cher­
cher à combler . 

P o u r a r i i v e r , dans les é t u d e s à en t reprendre , à des r é s u l ­
tats uti les, i l f a u d r a i t , par l 'association des m o r p h o l o -
g i s t e s - s y s t é m a t i c i e n s et des chimis tes , f a i r e é t a b l i r des 
analyses approfondies me t t an t en rel ief , dans les r é s u l t a t s 
ana ly t iques , n o n seulement la p r é s e n c e de certaines sub­
stances organiques et inorgan ique? d é j à s i g n a l é e s , mais 
cel le de m a t i è r e s en fa ib le q u a n t i t é des g roupes des hor -
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mones, v i t amines , glucosides, a l c a l o ï d e s , saponides, tan-
noides, f e rments q u i souvent, en fa ible pourcentage , 
agissent comme catalysants, d i r i g e a n t les p h é n o m è n e s 
b io log iques q u i se passent d u r a n t le m é t a b o l i s m e , pour 
cons t i tuer des p r o d u i t s q u i peuven t ê t r e utiles o u nuisibles 
au d é v e l o p p e m e n t de la plante c o m m e à ce lu i de l 'orga­
n i s m e h u m a i n o u a n i m a l . 

O n sait, par exemple , ac tue l l ement f o r t b i e n que des 
substances telles que des c l i l o r o p h y l l e s , des acides ascor­
biques a c c é l è r e n t la c icat r isa t ion de blessures de genres 
d ivers , comme nous l 'avons r e l e v é à diverses occasions et 
l 'a m o n t r é encore r é c e m m e n t M . J . Driessens 

(1) M . - J . D R I E S S E N S i n C. 11. Soc. Biol. Paris, t. C X X X I X , 1945, i i" 21-22, 
p. 1020. — R . B R U Y N O G H E in Uev. Questions scient., sg» a n n é e , t. C X V I I , 
194G, p. 448. 



M E D I C A M E N T S A N T I L E P R E U X D O R I G I N E V E G E T A L E 55 

TABLE ALPHABETIQUE 
des principaux auteurs, espèces, produits, etc. 

Acacia. 3. 
— lophantha W l l l d . , 7. 
Alhizzia, 3. 
— ninara Boiv. , 4. 
— rinthelmintica Broiign., 4. 
— Antunesiana Harms , 5. 
— bnsalttca Benth . , 5. 
— canescens Benth. , 5. 
— fastigiata Meyer, 8. 
— ijummifera S m . , 8. 
— Hendersonia F . v. MuelL, 6. 
— Lebbek Benth. , 6. 
— lophantha Benth , 7. 
— luclda Benth . , 7. 
— pallida F o u r n . , 7. 
— procera Benth . , 7. 
— napmaria B l . , 7. 
— Sassa Macbride, 8. 
— sfipulata Boiv . , 8. 
— Thozetiana F . v. Muel!., 8. 
— Toona Ba i l ey , 8. 
— iimbaluKiana S im. . 8. 
. \ l ( )én iod'ne , 20, 25. 
Authraglucosennine. 12, 26. 
Autliraquinone, 13, 39. 

B A O . E Y , 22. 

B O C Q U I L L O N - L I M O U S I N , 23. 

BOELMAN. H . \ . , 15. 

B O U T I Q U E , R . , 10. 

BRACONNOT, 31. 

B R E Y E R - B R A N D W Y C K , 5. 

Cascaru sagrada, 19. 
Casse, 21, 34. 
Cassia L . , 9. 
— abbreviata Ol iv , , 16. 
— Absus L . , 9, 17, 27.' 
— ncuminata, W i l l d . , 26. 
— acutifoUa Del . , 11, 13, 18. 
— affinis Benth . , 40. 

Cassia Akakalis Royle, 21. 
— alata L., 9, 21, 47. 
— angustifolia Vahl , 11, 24. 30. 
— Apoucouita Aubl., 26. 

awriculata L . , 13, 27. 
— bacillaris L . f., 27. 
— bearensis Miq., 28. 
— bicapsularis L . , 28. 
— biflora L . , 28. 
— bijwga Vog. , 28. 
— brasiliana L a m . , 34. 
— brevipes D C , 29. 
— Brewsteri F . v. Muell . , 29. 
— cathartica Mart., 29, 34. 
— Chamaecrista L . , 29. 
— corymbosa L a m . , 14, 30. 
— decipiens Desv., 30. 
— delagoen$is Harv. , 44. 
— didymobotrga Fres . , 10, 30. 
— dorrniens Ve i l . , 28. 
— dulcis L . , 30. 
— emarginata L . , 31. 
— erernophila A. Cunn. , 31. 
— falcata L . , 40. 
— Fistula L , , 10, 13, 25, 31, 37, 
— fistuloides Collad., 33. 
— florida V a h l , 45. 
— foetida Sal isb. , 49. 
— glauca L a m . , 13, 33. 
— goratensis Fres . , 34. 
— grandis L . f., 34. 
— herpetica Jacq., 22. 
— hirsuta L . , 29, 34, 51. 
— — V e i l . , 34. 
— hispidula V a h l , 35. 
— hOlosericea Fies., 35. 
— Hookeriana Batka, 35. 
— inflata Spr . , 28. 
— javanica L . , 13, 35. 
— Kleinii W . et A m . , 35. 
^ laevigata Wi l ld . , 13, 35. 
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Cassia lanceolata Forsk . , 47. 
— leiandra Benth. , 36, 37. 
— leiantha Benth. , 35. 
— Icniliva B i sch . , 18. 
— Ugustrina, 36. 
— — Forsk. , 36. 
— — Mill . , 36. 
— magnifica Mart. , 37. 
— marginata Roxb. , 36. 
— rnarylandica L . , 13, 36. 
— iiiedica Ve i l . , 36. 
— medicinaUs Biscti . , 24. 
— iiticrantha Gu i l l . et Perr. , 37. 
— rnimosoides L . , 9, 13, 37. 
— mollis V a h l , 34. 
— moschata H . B . et K . , 34, 36, 37. 
— multijuga Bict i . , 37. 
— nemophila Walp . , 30. 
— nicAilans L . , 38. 
— obliqua R. et P . , 38. 
— obovata Col l . , 11, 13, 25, 38. 
— obtusa Roxb. , 38. 
— obtusifolia L . , 49. 
— occidentalis L . , 10, 13, 40, 47. 
— pachycalix Vog. , 29. 
— pendula W l l l d . , 28. 
— Petersiana Bolle, 10, 44. 
— podocarpa G u i l l . et Perr . , 44. 
— polyantha Moç . et Sesse, 13. 
— pubescens Jacq. , 44. 
— — Thoms. , 35. 
— pulchella Sal isb . , 29. 
— quinqumigulata R ich . . 44. 
— rugosa Don, 45. 
— Sabak Del . , 45. 
— Schimpen Steud., 35. 
— sensitiva Jacq. , 45. 
— sericea Sw . , 45. 
— sianiea L a m . . 13, 45. 
— Sieberiana D C , 10, 46. 
— singuenna Del . , 10, 34, 46. 
— — var. Kethulleana (De W i l d ) 

Ghesq., 46. 
— Sophera L . , 10, 13, 47. 
— speciosa S c h r a d . , 13, 28. 
— splendida Vog. , 48. 
— stipulacea Ait . , 48. 
— sulphurea D C , 33. 
— Tagera Vog. , 27, 48. 

Cfflssta tenella H . B . et K . , 48. 
— timorensis D C , 48, 
— tomentosa L . , 14, 49. 
— Tora L . , 10, 13, 47, 49. 
— toToides Roxb. , 48, 49. 
— tropica V e i l . , 35. 
— venenifera Meyer, 51. 
— venusta F . v. Muell., 51. 
(,AVE3VT0U, 4. 

Collinsonia canadensis, 19. 

D A L Z I E L , J . M . , 6. 

Uartrier, 21. 
DE GASTRO, J . M . , 11. 

D E S C O U R T I L Z , 19, 31, 38. 

DRAGENDORFF, f j . , 24. 

D R I E S S E N S , J . , 54. 

tmodlne, 13. 

Fedegoso, 11, 30. 
Fiinbristylis aestivalis, 22. 
Flavines, 15. 

G H E S Q U I È R E , J . , 10. 

Glucosides, 13, 14. 
G R E E N W A Y , P . J . , 6, 32, 43. 

G R E S H O F F , M . , 33. 

M E C K E L , E . , 41. 

Hydrocotyle asiatica, 22. 

Inga saponaria, Wi l ld . , 7. 
I s o é m o d l n e , 12. 

Leea sambucina, 22. 
LEGENDRE, 4. 

Linum usitatissimum, 19. 
L U D W I Q , 12. 

ïjjcopodium clavaluni, 19. 

MADAÜS, G . , 15 . 

MAIDEN, J . H . , 7. 

MARTIN, 12. 

MAURIN, 13, 14, 21. 

Momordica Charantia, 22. 
M o u s s é n i n e , 4. 
Moussu, R. , 42. 



M É D I C A M E N T S A N T I L É P R E U X D ' O R I G I N E V E G E T A L E 57 

O B K R U O E R F F E R ( D ' ) , 8. 

Papavet somniferum, 19. 
P E R R O T , É M . , 11. 

IHthecoloMum Hendersonii, 6. 
P I T T I E R , H . , 35. 

PoTigamla glabra, 49. 

Rheuvi palmatum, 19. 
nuMMEL, 7. 

S A C K , J . , 41. 

S C H L A O n E N H A U F F E N , ii. 

Saponine, 3 , 4, 14. 

S C H I N Z , H . , 4, 41. 

S é n é s , 1 5 , 18, 20, 24, 38, 45 
STANER, P . , 10. 

T a n i n , 3 , 27 , 45. 
T H A B U T ( D ' ) , 20, 41. 

T S C H I R C H , 12. 

T U T I N , F R . , 12, 20, 25. 

VAN B E R K , L . H . , 41. 

VAN DONGEN, J . , 23. 

VAN O S , F . H . L . , 16. 

W A T T , G . , 6. 

W E H M E R , C , 20, 43. 
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Conférence de Genève de 1931 (20O pages, 1945) fr. 85 » 

T o m e X I I I . 
VAN D E R K E R K E N , G . , L'Ethnie Mongo : 
1. Vo l . I . P r e m i è r e partie : Histoire, groupements et sous-groupements, origines. 

L i v r e l (xii-504 pages, 1 carte, 3 croquis hors-texte, 1944) fr. 260 » 
2. Vo l . I . P r e m i è r e partie . L i v r e s I I et I I I (x-639 pages, 1 carte, 3 croquis et 64 plan­

ches hors-texte, 1944) fr . 400 » 

T o m e X I V . 
1. L O T A H , le R. P . L . , La Grande Chronique de l'Uele (363 pages, 4 cartes, 4 p lan­

ches hors-texte, 1946) fr . 200 » 
2. D E C L E E N E , N . , Le Clan matrilinéal dans la société indigène. Hier, Aujourd'hui, 

Demain (100 pages, 1946) fr. 60 » 
3. M o n o u L L E , le D"' L . , Politique sociale de l'Union Minière du HautrKatanga pour 

sa main-d'œuvre indigène et ses résultats au cours de vingt années d'appli­
cation (68 pages, 1946) 50 » 

4. JENTGEN, P . , Les Pouvoirs des Secrétaires Généraux f f . du Ministère des Colonies 
pendant l'occupation. (Loi du 10 m a i 1940) (82 pages, 1946) 45 » 

T o m e X V . 
1. H E Y S E , T H . . Grandes lignes du Régime des terres du Congo belge et du Ruanda-

JJrundi et leurs applications (1940-1946) (191 pages, 1947) fr. 110 » 
2. M A L E N G R E A U , G . . Les droits fonciers coutumiers chez les indigènes du Congo 

belge. Essai d'interprétation juridique (260 pages, 1947) . 150 » 
3. H E Y S E , T H . , Associations religieuses au Congo belge et au Ruanda-Urundi 

(158 pages, 1948) 100 » 

Tome X V I . 
VAN BULCK, le R . P . G., Les Recherches linguistiqves au Congo belge (767 ])ages, 

1 carte hors-texte, 1948) fr. 350 » 



SECTION DES SCIENCES NATURELLES E T MEDICALES 

Tome I. 
1. R O B Y N S , W . , La colonisation végétale des laves récentes du volcan Rumoka 

(laves de Kateruzi) (33 pages, 10 planches, 1 carte, 1932) f r . 30 » 
î . D U B O I S , le D ' A., La lèpre dans la région de Wamba-Pawa (Vele-Nepoko) 

(87 pages, 1932) f r . 25 » 
8. L E P L A E , E . , La crise agricole coloniale et les phases du développement de Vagri-

culture dans le Congo central (31 pages, 1932) f r . 10 » 
4. D E WILDEMAN, É . , Le port suffrutcscent de certains végétaux tropicaux dépend 

de facteurs de l'ambiance ! (51 pages, 2 planches, 1933) f r . 20 » 
5. A D R I A E N S , L . , CASTAGNE, E . et V L A S S O V , S . . Contribution à l'élude histologique et 

chimique du Sterculia Bequaerti De Wild. (112 p., 2 p l . , 28 f ig . , 1933) . . f r . 50 » 
6. VAN N I T S E N , le D ' R . , L'hygiène des travailleurs noirs dans les camps industriels 

du Haut-Katanga (248 pages, 4 planches, carte et diagrammes, 1933) . . f r . 135 » 
7. S T E Y A E R T , R . et V R Y D A G H , J . , Etude sur une maladie grave du cotonnier provo­

quée par les piqûres d'Helopeltis (55 pages, 32 figures, 1933) . . . . f r . 40 » 
8. D E L E V O Y , G . . Contribution à l'étude de la végétation forestière de la vallée de la 

Lukuga [Katanga septentrional) (124 p., 5 pl . , 2 diagr., 1 carte, 1933) . . f r . 80 » 

,Tome II . 
1. HAUMAN^, L . , Les Lobelia géants des montagnes du Congo belge (52 pages, 6 f i gu ­

res, 7 planches, 1934) f r . 30 » 
Z. D E W I L D E M A N , Ê., Remarques à propos de la forêt équatoriale congolaise (120 p., 

3 cartes hors-texte, 1934) f r . 50 » 
3. HENRY, J , , Etude géologique et recherches minières dans la contrée située entre 

Ponthierville et le lac Kivu (51 pages, 6 figures, 3 planches, 1934) . . . f r . 35 » 
4. D E W I L D E M A N , É . . Documents pour l'étude de l'alimentation végétale de l'Indigène 

du Congo belge (264 pages, 1934) f r . 70 » 
5. POLiNAHD. E . , Constitution géologique de l'Entre-Lulua-Bushimale, du T au 

parallèle (74 pages, 6 planches, 2 cartes, 1934) f r . 45 u 

Tome III . 
1. L E B R U N , J . , Les espèces congolaises du genre Ficus L. (79 p., 4 l ig . , 1934) . . f r . 24 » 
2. ScHWEiz, le D-- J . , Contribution à l'élude endémiologique de la malaria dans la 

forêt et dans la savane du Congo oriental (45 pages, 1 carte, 1934) . . f r . 20 u 
3. D E WILDEMAN, E . , T R O L L I , G R É G O I R E et O R O L O V I I C H , A propos de médicaments indi­

gènes congolais (127 pages, 1935) f r . 35 » 
4. D E L E V O Y , G et R O B E R T , M . , Le milieu physique du Centre africain méridional et 

la phytogéographie (104 pages, 2 cartes, 19.35) f r . 36 » 
5. L E P L A E , E., Les plantations de café au Congo belge. — Leur histoire (1881-1935). — 

Lewr importance actuelle (248 pages, 12 planches, 1936) f r . 80 » 

Tome iV. 
1 JADIN , le D ' J . , Les groupes sanguins des Pygmées (Mémoire couronné au Con­

cours annuel de 1935) (26 pages, 1935) f r . 15 » 
t . J U L I E N , le D ' P . , Bloedgroeponderzoek der Efé-pygmeeën en der omwonende 

Negerstammen (Verhandehng welke in den jaarl i jksen Wedstrijd voor 1935 
een eervolle vermelding verwierf) (32 bl . , 1935) f r . 15 » 

3. V L A S S O V , S. , Espèces alimentaires du genre Artocarpus. — 1. L'Artocarpus inte-
g r i fo l i a L. ou le Jacquier (80 pages, 10 planches, 1936) f r . 35 » 

i DE WILDEMAN, Ê. , Remarques à propos de formes du genre Uragoga L. {Rubia-
cées). — Afrique occidentale et centrale (188 pages, 1936) . . . . . . f r . 60 » 

5. D E WILDEMAN, Ë. , Contributions à l'étude des espèces du genre Uapaga B A I L L . 
(Euphorbiacées) (192 pages, 43 figures, 5 planches, 1936) f r . 70 » 

Tome V. 
1. D E WILDEMAN, E . , Sur ta distribution des saponlnes dans le règne végétal 

(94 pages, 1936) f r . 35 » 
8. Z A H L B R U C K N E R , A . et HAUMAN , L., tes lichens des hautes altitudes au Ruwenzori 

(31 pages, 5 planches, 1936) . . . . ' . . f r . 20 » 
S. D E WILDEMAN, E . , A propos de plantes contre la lèpre (Crinum sp. Amaryllidacées) 

(58 pages, 1937) f r . 20 » 
4. H I S S E I T E , le D r J., Onchocercose oculaire (120 pages, 5 planches, 1937) . . . f r . 50 » 
5. D U R E N , le D' A., Un essai d'étude d'ensemble du paludisme au Congo belge 

(86 pages, 4 figures, 2 planches, 1937) f r . 35 » 
6. SiANER, P. et B O U T I Q U E , R . , Matériaux pour les plantes médicinales Indigènes du 

Congo belge (228 pages, 17 figures, 1937) f r . 80 » 
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Tome VI. 
1. B U R G E O N , L . , Liste des Coléoptères récoltés au cours de la mission belge ou 

Ruwenzori (140 pages. 1937) f r . BO » 
8. L E P E B S O N N E , J . , Les terrasses du fleuve Congo au Stanley-Pool et leurs relations 

avec celles d'autres régions de la cuvette congolaise (68 p., 6 f lg . , 1937) . . f r . 25 » 
3. CASTAGNE, E . , Contribution à l'étude chimique des légumineuses insecticides du 

Congo belge (Mémoire couronné au Concours annuel de 1937) (102 pages, 
2 figures, 9 planches, 1938) fr. 90 » 

4. D E WILDEMAN, E . , Sur des plantes médicinales ou utiles du Mayumbe {Congo 
belge), d'après des notes du R . P. Wellens t (1891-1924) (97 pages, 1938) . . fr. 35 » 

5. A D R I A E N S , L . , Le R ic in au Congo belge. ^ Etude chimique des graines, des huiles 
et des sous-produits (206 pages, 11 diagrammes, 12 planches, 1 carte, 1938). f r . IM » 

Tome VII. 
1. ScHWETZ, le J., Recherches sur le paludisme endémique du Bas-Congo et du 

Kwango (164 pages, 1 croquis, 1938) fr. 60 » 
t. D E WILDEMAN, Ë . , Dioscorea alimentaires et toxiques (morphologie et biologie) 

(262 pages, 1938) fr. 90 » 
3. L E P L A E , E . , Le palmier à huile en Afrique, son exploitation au Congo belge et 

en Extrême-Orient (108 pages, 11 planches, 1939) fr. 60 » 

Tome VIII. 
1. MicHOT, P . , Etude pétrographique et géologique du Buwenzori septentrional 

(271 pages, 17 figures, 48 planches, 2 cartes, 1938) fr. 170 » 
2. B o u c K A E R T , J., C A S I E R , H., et JADIN , J., Contribution à l'étude du métabolisme du 

calcium et du phosphore chez les indigènes de l'Afrique centrale (Mémoire 
couronné au Concours annuel de 1938) (25 pages, 1938) fr. 16 » 

3. VAN DEN B E R G H E , L . , Les schistosomes et les schistosomoses au Congo belge et 
dans les territoires du Ruanda-Vrundi (Mémoire couronné au Concours 
annuel de 1939) (154 pages, 14 figures, 27 planches, 1939) fr. 90 » 

4. A D R I A E N S , L . , Contribution à l'étude chimique de quelques gommes du Congo 
belge (100 pages, 9 figures, 1939) fr. 46 » 

Tome IX. 
1. P O L I N A R D , E., La bordure nord du socle granitique dans la région de la Lubi et 

de la Bushimai (56 pages, 2 figures, 4 planches, 1939) . . . . Ir . 35 H 
Z. VAN R I E L , le D"- J., Le Service médical de la Compagnie Minière des Grands Lacs 

Africains et la situation sanitaire de la main-d'œuvre (58 pages, 5 planches, 
1 carte, 1939) fr. 30 » 

3. D E WILDEMAN , E., D " T R O L L I , D R I C O T , T E S S I T O R E et M. M O B T I A U X , Notes sur des 
plantes médicinales et alimentaires du Congo belge (Missions du « Fo réami ») 
(vi-356 pages, 1939) fr. 120 » 

4. P O L I N A R D , E., Les roches alcalines de Chianga {Angola) et les tufs associés 
(32 pages, 2 figures, 3 planches, 1939) fr. 26 » 

5. R O B E R T , M. , Contribution à la morphologie du Katanga; les cycles géographiques 
et les pénéplaines (59 pages, 1939) . fr. 20 » 

Tome X. 
1. D E WILDEMAN , E., De l'origine de certains éléments de la flore du Congo belge et 

des transformations de cette flore sous l'action de facteurs physiques et bio­
logiques (365 pages, 1940) fr. 120 » 

2. D U B O I S , , le D-- A . , La lèpre au Congo belge en 1938 (60 pages 1 carte, 1940). f r . 25 » 
3. JADIN , le D ' J . , Les groupes sanguins des Pygmoïdes et des nègres de la province 

équatoriale {Congo belge) (42 pages, 1 diagramme, 3 cartes, 2 pl . , 1940). . fr. 20 » 
4. P O L I N A R D , E., Het doleriet van den samenloop Sankuru-Bushimai (42 pages, 

3 figures, 1 carte, 5 planches, 1941) fr. 35 » 
5. B U R G E O N , L . , Les Colasposoma et les Euryope du Congo belge (43 pages, 7 figures, 

1941) fr. 20 » 
6. PASSAU, G., Découverte d'un Céphalopode et d'autres traces fossiles dans let 

terrains anciens de la Province orientale (14 pages, 2 planches, 1941) . . fr. 15 » 



Tome XI . 
1. VAN NiTSEN, le D ' R . , Contribution à l'étude de l'enfance noire au Congo belge 

(82 pages, 2 diagrammes, 1941) fr. 35 » 
2. S C H W E T Z , le Df J., Recherches sur le Paludisme dans les villages et les camps de 

la division de Mongbwalu des Mines d'or de Kilo (Congo belge) (75 pages, 
1 croquis, 1941) fr. 35 » 

3. L E B R U N , J . , Recherches morphologiques et systématiques sur les caféiers du Congo 
(Mémoire couronné au Concours annuel de 1937) (184 p., 19 pl . , 1941) . . fr. 160 » 

4 RoDHAiN, le J., Étude d'une souche de Trypanosoma Cazalboui (Vivax) (38 pages, 
1941) fr. M » 

5. VAN DEN A B E E L E , M., L'Érosion. Problème africain (30 pages, 2 planches, 1941) . fr. 15 » 
6. S I A N E R , P . , Les Maladies de l'Heveoi au Congo belge (42 p., 4 pl . , 1941) . . fr. 20 » 
7. R E S S E L E R , R . , Recherches sur la calcémie chez les indigènes de l'Afrique centrale 

(54 pages, 1941) fr. 30 » 
8. VAN DEN BRANDEN , le D ' J . - F . , Le contrôle biologique des Néoarsphénamines {Néo-

salvarsan et produits similaires) (71 pages, 5 planches, 1942) . . . . fr. 35 » 
9. VAN DEN BRANDEN, le D ' J . - F . , Le contrôle biologique des Glyphénarsines {Try-

parsamide, Tryponarsyl, Novatoxyl, Trypotane) (75 pages, 1942) . . . fr. 35 » 

Tome XII . 
1. D E W I L D E M A N , É . . Le Congo belge possède-t-il des ressources en matières 

premières pour de la pâte à papier? (iv-156 pages, 1942) fr. 60 » 
2. B A S T I N , R . , La biochimie des moisissures {Vue d'ensemble. Application à des 

souches congolaises ^'Aspergillus du groupe « Niger •> T H O M . et C H U R C H . ) 
(125 pages, 2 diagrammes, 1942) fr. 60 » 

3. A D R I A E N S , L . et WAGEMANS, G. , Contribution à l'étude chimique des sols salins et 
de leur végétation au Ruanda-Vrundi (186 pages, 1 f igure, 7 pl. , 1943) . . fr. 80 » 

4. D E W I L D E M A N , Ë . . Les latex des Euphorbiacées. 1. Considérations générales 
(68 pages, 1944) fr. 35 » 

Tome XIII . 
1. VAN N I I S E N , R . , Le pian (128 pages, 6 planches, 1944) fr. 60 » 
2. F A L L O N , F . , L'éléphant africain {51 pages, 7 planches, 1944)̂  fr. 35 » 
3. DE W I L D E M A N , Ê. , A propos de médicaments antilépreux d'origine végétale. I I . Les 

plantes utiles des genres Aconitum et Hydrocotyle (86 pages, 1944) . . fr. 40 » 
4. A D R I A E N S , L . , Contribution à l'étude de la toxicité du manioc au Congo belge 

(mémoire qui a obtenu une mention honorable au concours annuel de 1940) 
(140 pages, 1945) fr. 80 » 

5. D E W I L D E M A N , E . , A propos de médicaments antilépreux d'origine végétale. 
I I I . Les plantes utiles du genre Strychnos (105 pages, 1946) . . . . . fr. 65 » 

Tome XIV. 
1. ScHWETz, le Df J., Recherches sur les Moustiques dans la Bordure orientale du 

Congo belge {lac Kivu-lac Albert) (94 pages, 1 carte hors-texte, 6 croquis, 
7 photographies, 1944) fr. 50 » 

2. ScHWETz, le D"' J. et D A R T E V E L L E , E . , Recherches sur les Mollusques de la Bordure 
orientale du Congo et sur la Bilharziose intestinale de la plaine de Kasenyi, 
lac Albert (77 pages, 1 carte hors-texte, 7 planches, 1944) fr. 40 » 

3. S C H W E T Z , le D ' J., Recherches sur le paludisme dans la bordure orientale du 
Congo belge (216 pages, 1 carte, 8 croquis et photographies, 1944) . . . fr. 106 » 

4. S C H W E T Z , le D"' J . et D A R T E V E L L E , E . , Contribution à l'étude de la faune malaco-
logique des grands lacs africains (l™ étude : Les lacs Albert, Édouard et 
Kivu) (48 pages, 1 planche et 1 tableau hors-texte, 1947) fr. 45 » 

5. D A R T E V E L L E , E. et S C H W E T Z , le Dr J . , Contribution à l'étude de la faune malacolo-
gique des grands lacs africains (2e étude : Le lac Tanganika) (126 pages, 
1 carte, 6 planches hors-texte, 1947) fr. 120 » 

6. D A R T E V E L L E , E. et S C H W E T Z , le T)^ J., Contribution à l'étude de la faune malacolo-
gique des grands lacs africains (3« é tude : Sur la faune malacologique du 
lac Moero) (90 pages, 3 cartes, 4 planches, 1 photo, 1947) fr. 100 » 
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Tome XV. 
1. ADRIAENS, L., Becherches sur la composition chimique des flacourtiacées à huile 

chaulmoogrique du Congo belge (87 pages, 1946) 60 » 
Z. R E S S E L E H , R . , Het droog-bewaren van microbiologische wezens en hun reactie-

producten. De droogtechniek (63 biz., 1946) fr. 40 » 
3. D E W I L D E M A N , E . , J. Gillet, S. J., et le Jardin d'essais de Kisantu (120 pages, 

2 planches, 1946) 75 » 
4. D E W I L D E M A N , É. , A propos de médicaments antilépreux d'origine végétale. 

I V . Des Strophantus et de leur utilisation en médecine (70 pages, 1946). . f r . 45 » 
5. D U R E N , A . , Les serpents venimeux au Congo belge (45 pages, 5 planches, 1946). f r . 50 » 
6. P A S S A U , G . , Gisements sous basalte au Kivu {Congo belge) (24 pages, 2 croquis, 

2 planches hors-texte, 1946) 30 » 
7. D U B O I S , le D r A . , Chimiothérapie des Trypanosomiases (169 pages, 1946) 100 » 

Tome XVI. 
1. P O U N A R D , E . , Le minerai de manganèse à polianite et hollandite de la haute 

Lulua (41 pages, 5 figures, 4 planches hors-texte, 1946) fr. 50 » 
2. S C H W E T Z , le D r J . , Sur la classification et la nomenclature des Planorbldae (Pla-

norblnae et Bullninae) de l'Afrique centrale et surtout du Congo belge 
(91 pages, 1947) . . . .• 60 » 

3. F R A S E L L E , E . , Introduction à l'étude dei l'atmosphère congolaise. La prévision du 
temps à longue échéance en Afrique équatoriale (54 pages, 1947) 35 » 

4. P O U N A R D , E . , Cristaux de cassitériie du Kivu méridional et du Maniema 
(25 pages, 2 planches hors texte) 35 » 

5. D E W I L D E M A N , E . , A propos de médicaments antilépreux d'origine végétale. V I I . 
Sur des espèces du genre Eucalyptus L ' H É R I T I E R (en collaboration avec 
L , P Y N A E R T ) (123 pages, 1947) 70 >i 

6. D E W I L D E M A N , E . , A propos de médicaments antilépreux d'origine végétale. V I I I . 
Sur des espèces du genre Acacia L. (en collaboration avec L . P Y N A E R T ) 
(77 pages, 1947) . . . . . . 50 » 

7. D A R T E V E L L E , E . et SCHWETz, le D^ J . , Swr l'origine des mollusques thalassoïdes du 
lac Tanganika (58 pages, 1947) f r . 45 » 

8. D E W I L D E M A N , E . , A propos de médicaments antilépreux d'origine végétale. I X . 
Sur des espèces du genre Capsicum L. (56 pages, 1947) f r . 40 » 

Tome XVII. 
1. ScHWETz, le D r J . , Becherches sur le Paludisme endémique et le Paludisme 

épidémique dans le Buanda-Vrundi (144 pages, 1 carte, 1948) . . . . . . 90 
3. P O L I X A R D , E . , Considérations sur le système du KnIaJiari et ses dérivés, au Sud 

du Congo belge, entre le Kwango et le Katanga (56 pages, 3 planches hors-
texte, 1948) f r . 55 » 

3. D E WILDE.MAN, Ë . , A /iropos de uiédicuments antilépreux d'origine végétale. X . 
Quelques espèces des genres -Mbizzia DUHAZZ. Cassia (57 pages) . . f r . 45 » 

SECTION DES SCIENCES TECHNIQUES 

Tome I. 
1. FoNTAiNAS, P., La force motrice pour les petites entreprises coloniales a88 pages, 

1935) , . . fr. 40 H 
î. H E L L I N C K X , L , , Etudes sur le Copal-Congo (Mémoire couronné au Concours annuel 

de 19.35) (64 pages, 7 figures, 1935) fr. 25 » 
3. D E V R O E Y , E . . Le problème de la Lukuga, exutoire du lac Tanganika (130 pages, 

14 figures, 1 planche, 1938) fr. 60 » 
4. FONTAINAS, P., Les exploitations minières de haute montagne au Buanda-Vrundi 

(59 pages, 31 f igures, 1938) fr. 40 » 
5. D E V R O E Y , E . , Installations sanitaires et épuration des eaux résiduaires au Congo 

belge (56 pages, 13 figures, 3 planches, 1939) fr. 40 » 
6. D E V R O E Y , E . , et VANDERLINDEN, R . , Le lac Kivu (76 pages, 51 figures, 1939) . . fr. 60 » 

» 



Tome II. 
1. D E V R O E Y , E . . Le réseau routier au Congo belge et au Ruanda-Urundi (218 pages, 

62 figures, 2 cartes, 1939) f r . 180 M 
t. D B V R O E Y , E . . Habitations coloniales et conditionnement d'air sous les tropiques 

(228 pages, 94 figures, 33 planches, 1940) ~. . f r . 200 » 
3. L E G R A Y E , M . , Grands traits de la Géologie et de la Mlnéralisalion aurifère des 

régions de Kilo et de Moto (Congo belge) (135 pages, 25 figures, 13 planches, 
1940) fr. 70 » 

Tome III. 
1. S P R O N C K , R . , Mesures hydrographiques effectuées dans la région divaganie du 

bief maritime du lleiive Congo. Observation des mouvements des alluvions. 
Essai de détermination des débits solides (56 pages, 1941) fr. 35 H 

2. B E T T E , R . , Aménagement hydro-électrique complet de la Lufira à « Chutes Cor­
net » par régularisation de la rivière (33 pages, 10 planches, 1941) . . . fr. 60 » 

3. D E V R O E Y , E . , Le bassin hydrographique congolais, spécialement celui du bief 
maritime (172 pages, 6 planches, 4 cartes, 1941) fr. 100 » 

i . D E V R O E Y , E . (avec la collaboration de D E B A C K E R , E . ) , La réglementation sur les 
constructions au Congo belge (290 pages, 1942) fr. 90 » 

Tome IV. 
1. D E V R O K Y , E . , Le béton précontraint aux Colonies. {Présentation d'un projet de 

pont démontable en éléments de série préfabriqués (48 pages, 9 planches 
hors-texte, 1944) * f r . 30 » 

2. A L G R A I N , P . , Monographie des Matériels Algrain (148 pages, 92 figures, 25 plan­
ches, 4 diagrammes et 3 tableaux hors-texte, 1944) fr. 130 M 

3. R O G E R , E . , La pratique du traitement électrochimique des minerais de cuivre du 
Katanga (68 pages, 10 planches, 1946) f r . 70 » 

4. VAN DE P U T T E , M., Le Congo belge et la politique de conjoncture (129 pages, 9 dia­
grammes, 1946) , . . . . . . . . f r . 80 » 

5. D E V R O E Y , E . . Nouveaux systèmes de ponts métalliques pour les Colonies et leur 
influence possible sur l'évolution des transports routiers au Congo belge et 
au Buanâa-Vrundi (97 pages, 12 figures, 12 planches hors-texte, 1947) . f r . 100 » 

Tome V. 

1. D E V R O E Y , E . , Observations liydrograptiiqacs du. bassin congolais, i032-i047 
(163 pages, 1 planche hnrs-lcxlc, 1948) f r . 140 » 

COLLECTION IN-4» 

SECTION DES SCIENCES MORALES E T POLITIQUES 

Tome I. 
1. S C H E B E S T A , le R P. P., Die Bambutl-Pygmâen vom Iturl (tome I) (1 frontispice, 
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grammes, 10 planches, 1933) ^ f r . 120 » 
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(Congo belge) pendant les années 19S3-19S4 (83 pages, 1941) fr. 80 

» 

rome I T . 

1. ANTHOINE, R . , Les méthodes pratiques d'évaluation des gîtes secondaires auri­
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